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Servons la Fraternité !


Vous voilà ! Venez ! Bonjour les jeunes de Pau et de son agglomération, soyez les bienvenus. Depuis un certain temps nous sommes entrés dans la démarche Diaconia 2013, celle où l'on cogite mais aussi où on participe vraiment à la construction d'une société plus fraternelle. Dans ce site, dédié spécialement aux jeunes, nous allons concrètement agir !

 
Vous voulez changer le regard sur les fragilités ? Vous ne voulez pas tomber dans la charité banalisée mais vous mettre en action ? Vous avez quelque chose à faire, à dire, même toute simple ? Alors on est avec vous ;-)

Ici on vous propose de faire la première étape de cette démarche, libre à vous de continuer ou pas. Vous êtes témoins de fragilités (pauvretés, souffrances, manques, désenchantements, pertes de sens, tristesses… dans différentes gravités ) dans votre proche entourage ? Alors vous pouvez laisser ici votre témoignage. Vous êtes témoins de merveilles (réussites, joies, épanouissements, partages, renaissances… de toutes sortes) alors vous pouvez aussi laisser cet autre témoignage dans ce site. Regardez dans la colonne de droite, le lien vers le formulaire de témoignage est bien visible !

Dans une deuxième étape tous ces témoignages dont sera rempli ce coffret, serviront de base pour voir quelles sont les actions à entreprendre au niveau de Pau et de son agglomération, avec vous ou bien avec d'autres personnes. Au niveau national l'un des objectifs est d'atteindre les 100 000 défis de fraternités qui déboucheront sur 1 000 idées en mai 2013. Vous pouvez, si vous vous sentez inspiré, déjà donner votre défi de fraternité qui cliquant sur le lien adéquat de la colonne de droite.

Mais pour l'instant l'heure est à la découverte des fragilités et des merveilles autour de nous, dans notre proche entourage. Alors que voyez-vous ?


Entrez dans la démarche DIACONIA 2013 : Osons la fraternité !

C'est ce qu'a souhaité vivre le petit groupe de jeunes de Pau afin de faire connaître cet appel des évêques de France au sein de la pastorale des jeunes des doyennés Pau-ville et Pau-périphérie !

Diaconia 2013 ! Une belle initiative de l'Église en France pour rappeler à tous les baptisés qu'ils sont envoyés pour être prêtre, prophète et roi. C'est-à-dire envoyé pour célébrer (prier), annoncer la Parole de Dieu et enfin Servir son prochain avec Charité ! Un trépied qui soutient la vie de foi d'un catholique !

Mais que veut dire servir son prochain avec Charité ? Diaconia 2013 permet de s'arrêter un moment pour faire le point et mieux prendre conscience de ce que l'on vit chaque jour.

 
Première étape donc de notre groupe : OBSERVER

Un site internet permet de constituer un coffret des fragilités et des merveilles que nous croisons, que nous vivons au quotidien. Il est vrai que souvent nous ne nous y arrêtons pas, nous ne souhaitons pas les regarder vraiment… Alors si vous êtes témoins de fragilités (pauvretés, souffrances, manques, désenchantements, pertes de sens, tristesses… dans différentes gravités) ou de merveilles (réussites, joies, épanouissements, partages, renaissances… de toutes sortes) dans votre proche entourage vous pouvez laisser sur notre site (diaconia2013paupj.com) votre témoignage.
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Deuxième étape : DISCERNER

Nous venons d'entrer dans cette étape ! Et ce n'est pas évident !!! Avec ce que l'on a observé, ce qui a été posté sur le site internet (ou qui continue à l'être), avec ce que nous souhaitons, ce qu'objectivement nous pouvons faire… Nous cherchons à percevoir où le Seigneur nous appelle, nous attend. Que veut-il que nous fassions ?

Nous aurons la chance de participer au rassemblement national à Lourdes le 9-10-11 mai prochain. Ce temps de rencontre, de prière, d'échanges, d'enseignement… sera surement un moment important pour notre petit groupe qui nous permettra de nous enrichir des expériences des autres participants.

Troisième étape : AGIR

La finalité de cette démarche. Le but recherché. Maintenant, mettons-nous au service de notre prochain avec charité ! La tache est grande mais belle. Elle demande une conversion de notre cœur. Elle demande de vivre notre Foi dans chaque acte, regard, attention que nous posons ! Servir, vous le comprenez donc bien ne peut se passer de la célébration et de l'annonce !

En route donc…

Nous comptons sur vos prières !


Qui sommes-nous ?
Le Groupe Diaconia !

C'est le Groupe Diaconia, qui suit la démarche Diaconia 2013 avec les jeunes de Pau et de son agglomération, est constitué de :


	Catherine-Marie, enseignante, coordinatrice de l'équipe

	Charlotte, médecin

	Fabien, ophtalmologiste

	Fernand, informaticien, référent senior Pau-Ville

	L'abbé Dominique, prêtre accompagnateur



 
L'adresse :


Groupe Diaconia

Maison Saint-Jacques

8 rue Bernadotte

64000 Pau

FRANCE



C'est quoi Diaconia 2013 ?

[image: video-diaconia-c-est-pas-sorcier]
Scouts et Guides de France - 
Diaconia avec les jeunes : c'est pas Sorcier !

La démarche Diaconia 2013 est là pour aider à porter un regard ouvert, plein de nouvelles possibilités sur les gens qui nous entourent, surtout les gens dans des situations qui les fragilisent. De cette découverte, ou redécouverte, de l'autre découle des situations de merveilles qui bousculent les idées reçus, qui changent concrètement le cœur.
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Un appel à la solidarité

Ce mouvement de solidarité Diaconia 2013 est un appel lancé par les évêques de France à remettre la charité et la fraternité ( aux sens nobles des termes ) au cœur de la vie chrétienne ! Tout le monde est concerné, aussi bien qu'au niveau national qu'au niveau local, comme c'est le cas ici à Pau et dans son agglomération.


Oser la solidarité

L’Eglise, doit être « concrètement solidaire » avec celui qui est dans le besoin, en « partageant ses ressources », en « promouvant des styles de vie plus simples », et en luttant « contre la culture de l’éphémère, qui a illusionné de nombreuses personnes, provoquant une profonde crise spirituelle » Ces phrases de Benoit XVI prononcée lors d’une visite pastorale en Toscane le 13 mai dernier résonnent particulièrement avec la démarche de Diaconia.
 [Sources : 
Diaconia2013.fr; Homélie de Benoît XVI en Toscane]



En plusieurs étapes

Aujourd'hui, en 2012 et en 2013, se déroule le l'étape où l'on (re)découvre les situations de fragilités et de merveilles autour de soi afin d'en témoigner dans le Livre Blanc des Fragilités et le Livre des Merveilles. Ces livres serviront par la suite, en deuxième étape, à partir de 2013, à élaborer des actions concrètes de solidarité où tout un chacun pourra participer.

Les 100 000 défis de fraternité / 1 000 idées pour l'avenir

Dans les actions concrètes que l'on cherche à faire il y a les 1 000 idées pour l'avenir. Ces 1 000 projets découleront des 100 000 propositions de défis de fraternité. Un défi de fraternité est une action qui permet à la fraternité de se vivre là où elle est absente ou encore menacée. Justement on t'appelle pour ça ! Tu es inspiré ? Tu as à proposer quelque de très simple ou bien de plus organisé ? Alors fonce, propose-le ! Cela se passe là : Défis de fraternité http://diaconia2013.fr/category/daj/

Un RDV national !

En mai 2013 aura lieu à Lourdes un RDV national où pourra partager toutes nos découvertes sur la solidarité et la fraternité.

Quelques liens pour aller plus loin


	Le site national Diaonia 2013 : Diaconia2013.fr / Servons la Fraternité !

	L'appel des évêques de France : « La charité du Christ nous presse » : version officielle - Version web.

	Homélie de Benoît XVI à Arezzo (Italie), 13 mai 2012 : « L'attention aux plus faibles, inséparable de la défense de la vie »




Pourquoi témoigner ?

En témoignant tu participes déjà de façon concrète à cette démarche de solidarité Diaconia car les projets d'avenir vont s'appuyer sur les témoignages de nous tous.

Les témoignages, publics ou privés, qui sont déposés sur ce site constituent le Coffret des Fragilités et des Merveilles, qui est en réalité le Livre Blanc des Fragilités et le Livre des Merveilles.

 
À la fin de l'année 2012 ils serviront de base pour la réflexion et la mise en place d'actions pour vivre la fraternité et l'espérance avec les jeunes en situation de précarité et de souffrance dans Pau et son agglomération.

En mai 2013 se déroulera à Lourdes un rassemblement national pour partager les découvertes autour de la solidarité et de la fraternité. Toujours au niveau national, l'un des objectifs est d'établir 100 000 défis de fraternité d'où seront issus 1 000 idées concrètes de fraternités.


De quoi doit-on témoigner ?

Dis-nous quelles sont les fragilités et merveilles que tu vois chez toi et/ou dans ton entourage : dans ta famille, chez tes amis, à ton école, à l'université, au travail, dans ton bâtiment, dans ta rue, etc.


	Les fragilités sont les pauvretés, les souffrances, les manques, les désenchantements, les pertes de sens, les tristesses, etc. dans différentes gravités.

	Les merveilles sont les réussites, les joies, les épanouissements, les partages, les renaissances, etc. de toutes sortes.
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On te demande de simplement constater. Plus tard, si tu le souhaites, tu pourras agir ( ce sera le programme de 2013 ), mais en attendant laisse juste ici un témoignage.

Doit-on donner le nom des gens ?

Assure-toi d'avoir l'accord des personnes si tu cites leur nom ou bien si tu donnes quelque chose qui fasse qu'on les reconnaisse sans ambiguïté. Dans le cas contraire ne donne pas ces informations. Par contre tu peux inventer un nom d'emprunt, mais dans ce cas tu dois nous l'indiquer pour éviter les confusions.

 

Maintenant tu es prêt à témoigner !


Qui doit témoigner ?

Ce site s'adresse aux jeunes de 14 à 30 ans (de la 3ème aux jeunes pros) résidents ou en activité à Pau et dans son agglomération.


Livre Blanc des Fragilités

 [image: path-nature-man-walking-by-Jordan-McQueen]


Recueil de 23 témoignages dans le thème des fragilités réalisé par le Groupe Diaconia dans le cadre du mouvement d'Église « Diaconia 2013 ».


30 YOUCAT pour l’aumônerie de la prison de Pau

Groupe Diaconia, 2012


[image: youcat-min]

L'aumônerie de la prison de Pau a pris contact avec la pastorale des Jeunes des doyennés Pau-ville et Pau-périphérie pour demander s'il serait possible de leur offrir 30 YOUCAT. C'est Mr Jean-Jacques Escoubet qui a exprimé cette demande, en précisant que seule l'édition donnée aux JMJ de Madrid (avec couverture souple, qui ne se trouve pas dans le commerce) peut être admise pour entrer dans la Maison d'arrêt. Il est prévu que ces 30 exemplaires soient à disposition pour les détenus, et répartis côté hommes et côté femmes. Ces YOUCAT sont attendus à l'aumônerie car ils ont été perçus comme porteurs d'un message qui peut toucher certains détenus, en suscitant la foi ou en accompagnant leur progressive libération intérieure…

Cette fragilité a une suite et c'est une merveille.


À l'école primaire 

Jenny, 2013

« L'école primaire, c'est la belle époque, le plus bel âge... »

Oui mais non ! Si effectivement, nous nous émerveillons devant nos enfants, petit-enfants, neveux (...) qui sont pleins d'insouciance et remplis de joies, nous changeons vite d'opinion quand on passe de l'autre côté de la barrière ! Prof, directrice ou parfois simple amie, nous percevons l'envers du décor. Je suis effarée du nombre d'enfants qui sont en souffrance. Une tumeur dans le cerveau à 4 ans, des tocs à 5 ans, une séparation avec ses parents le matin quand on est autiste, une dyslexie/dysphasie/­dyspraxie/­dysorthographie/­dyscalculie pour un seul élève de CM2 qui se demande bien ce qu'il pourra bien faire l'année prochaine en 6ème, un petit frère nouveau-né entre la vie et la mort à l'hôpital... Et puis, des parents qui se déchirent devant leur enfant qui se sent entièrement responsable de leur haine mutuelle, un nouveau copain de maman chaque semaine qui vient habiter chez nous, des enfants dits « bercés trop près du mur... »

Comment agir à notre petit niveau, et comment faire pour cela est un impact ???


Aux urgences de l’hôpital

Charlotte, 2012

Ce samedi je travaille aux urgences de l’hôpital. Depuis quelques jours j’essaie de voir les fragilités autour de moi. Bien sur il y en a, mais souvent l’assistante sociale du service arrive à trouver des solutions, plus ou moins pérennes, plus ou moins satisfaisantes, pour les gens en grande détresse sociale qui se présentent chez nous avec des problèmes de santé.

Aujourd’hui non. Parce qu’aujourd’hui c’est samedi. Elle est de garde, l’assistante sociale, mais elle ne peut rien faire par ce qu’aujourd’hui tout est fermé.

Et Monsieur J. 91 ans est tombé ce matin. Il mal au dos maintenant, et du mal à marcher. Pas suffisamment pour être hospitalisé, d’autant qu’il ne laisserait pas sa femme seule. Mais lui qui avait l’habitude d’aider sa femme handicapée, de préparer les repas et de faire quelques commissions ne peut plus se débrouiller tout seul.

Et aujourd’hui, samedi, on ne peut pas lui trouver d’aide. Parce que les services sociaux de la mairie et du département sont fermés. C’est eux qui habituellement renvoient sur les auxiliaires de vie, les aides ménagères, eux qui permettent la mise en place des portages de repas à domicile.

Heureusement il a un fils qui a bien compris que si son père continue ses activités habituelles il risque de retomber et cette fois de se casser quelque chose… Donc son fils va s’installer pour le week-end chez ses parents.

Et puis on fait un courrier à son médecin, un fax au service social de la commune et on prie. Parce que demain je suis encore de garde et j’espère que demain, dimanche, Monsieur J ne va pas revenir pour une nouvelle chute. Sinon il faudra l’hospitaliser, et que faire de sa femme handicapée qui a besoin de son mari ou simplement d’aides le dimanche ? L’hospitaliser aussi ?


Compatir

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Quelle fragilité que notre incapacité à rejoindre autrui dans sa souffrance ! Drogue, dépression, handicap...


Dépendre des autres pour se déplacer 

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Certains vont aux piscines en fauteuil ou sur un lit sans pouvoir bouger.


Difficulté à rencontrer d'autres jeunes chrétiens pour vivre sa foi

Charlotte, 2013

En mission pour faire connaître la démarche Diaconia 2013, j'ai été amené à rencontrer un jeune lycéen. Il m'a fait part du sentiment de solitude qu'il avait. Il n'habite Pau que depuis quelques années. En tant que chrétien il n'arrive à rencontrer d'autres jeunes chrétiens pour vivre sa foi. Il fait partie de l'aumônerie de son lycée mais il trouve qu'il y a peu de monde, que les jeunes sont trop rarement présents. Il a l'impression que l'aumônerie n'est pas assez connue et qu'on passe peut être à côté de jeunes qui voudraient bien participer s'ils étaient au courant.


Être des « veilleurs »

Anonyme, 2012

J'habite dans une rue où il y a plusieurs immeubles et quelques villas. Dans une de ces villas vit un homme seul. En quelques mois sa santé s'est dégradée, il a une mobilité de plus en plus réduite. Or il se déplace beaucoup et trouve toujours quelqu'un pour l'aider à traverser, ce qui m'émerveille à chaque fois, tant de personnes qui se rendent disponibles ( peut-être suis-je ravie de ne pas avoir été sollicitée ).

Nous sommes voisins depuis une trentaine d'années, quand nous nous croisons nous échangeons un simple bonjour.

En début d'année, je le vois en train de traverser la route, seul… Un sursaut, je me précipite pour l'aider, un monsieur s'approche également. Il faut le temps de 3 feux pour qu'il parvienne sur l'autre côté. Une fois encore je suis surprise, personne ne klaxonne, ne manifeste d'énervement.

Quelques jours plus tard, rentrant 3 soirs de suite la nuit tombée à des heures plus ou moins avancées, je remarque que 2 lumières sont allumées, une dans l'entrée au rez-de-chaussée, l'autre au 1er étage. Au 4ème jour partant de bonne heure, je remarque que ces mêmes lumières sont toujours allumées. Je m'inquiète, j'imagine le pire. Que faire ? Ce proche voisin n'est-il pas mon « prochain » ? Est-ce que je peux m'immiscer dans sa vie ?

De retour à midi, les lumières sont toujours allumées, je tente de lui téléphoner, pas de réponse. J'interroge une amie qui me confort dans l'idée d'appeler la police. Je reçois un accueil bienveillant et on me demande mon numéro de téléphone pour me tenir au courant !

Dans l'après-midi, la police me signale qu'ils vont intervenir. Arrivée sur place, j'aperçois cet homme sur le pas de sa porte. Je pense que j'ai dérangé pour rien la police. Et là je suis surprise des mots encourageants du policier : cet homme pour lequel ils sont intervenus vivait dans des conditions d'insalubrité totale ( odeur nauséabonde, désordre total ) et… pas de chauffage.

Bien sûr cet homme a été surpris de la visite du policier qui lui a dit que dans une rue avec tant d'immeubles autour il devait être heureux que quelqu'un puisse se soucier de lui. En fait, il laissait les lumières allumées parce qu'il avait peur d'être agressé !

Le policier me précise qu'il allait faire un signalement aux services sociaux.

Avant la période de très grand froid, qui a sévi dans les jours suivants, cet homme avait quitté sa maison.

Ce témoignage est également publié sur le site des « 100 000 défis de fraternité » (défi n°46).


« Je suis venue exprès »

Un jeune du lycée Jacques Monod de Lescar, 2012
À l'occasion d'une collecte pour la Banque Alimentaire dans un supermarché.

Une personne à qui on expliquait le système de la banque alimentaire nous a dit : « Je sais, je suis venue exprès pour ça ! »


« L'État m'a abandonné »

Sophie, 2012

Quand Jacques me parle, ce n’est jamais sans humour. Et sur son visage se dessine toujours ce même sourire attachant, qui a traversé les années sans se déformer. Pourtant, derrière ce visage se cache un homme blessé.
Jacques, c’est un retraité de 74 ans qui a travaillé pendant plus de quarante ans comme chauffeur routier avant d’être moniteur d’auto-école. Aujourd’hui, ne recevant aucune aide sociale parce qu’il perçoit quelques euros de plus que le seuil maximal, il doit faire un choix entre manger ou se soigner, sachant très bien qu’il ne pourra pas payer le loyer de son appartement à la fin du mois. Il y a deux ans, les médecins lui ont diagnostiqué un problème cardiaque qui a nécessité une opération à quatre reprises. L’année dernière, suite à plusieurs malaises, il a dû rester à l’hôpital puis dans un établissement spécialisé pendant six mois. Les factures s’accumulent sur sa table de chevet, tout comme les lettres de refus des aides sociales qu’il demande. Mais depuis quelques temps, il reçoit aussi des lettres judiciaires, car pendant son séjour à l’hôpital, le propriétaire de son appartement a lancé une procédure d’exclusion pour loyers impayés. 
« Ne cesse jamais de bien travailler à l’Université et trouve un métier avec lequel tu dépendras de personne, m’annonce-t-il souvent, car moi, j’ai toujours travaillé mais l’État m’a abandonné ».


L'incapacité 

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

L'empressement, l'incapacité de se poser, de prendre le temps, de regarder ce qui nous entoure : l'homme, la nature.


La solitude

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Comment ne pas être touché par la solitude vécue par ces personnes malades, isolées ?


La solitude des malades

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

J'ai perçu la solitude parfois difficile dans laquelle vivent certains malades.


Le sens de l'accueil

Arnaud, 2012

Ce qui me réjouit dans l'église, c'est qu'elle se tourne vers l'autre, vers tous les autres. Les dialogues inter-religieux, et même interconfessionnels par exemple, les prises de positions sur les questions sociales.
 Dans le cas de l'église catholique romaine, le pape se fait mépriser par beaucoup de gens quant à ses positions sur le mariage homosexuel, l'avortement, etc. Mais au moins, il prend position.

Ce qui me gêne, moi, c'est surtout quand je vois des gens résignés à leur malheur, tellement atteints, tellement éteints, qu'ils n'appellent même plus à l'aide, qu'ils trouvent hallucinant qu'on leur porte secours, pensant « non, non, ça n'en vaux pas la peine : il y a plus malheureux que moi » Mais Dieu « fait lever son soleil sur les méchants et sur les bons, et tomber la pluie sur les justes et sur les injustes » ( Mt 5, 45 ).

 Ce qu'il faudrait revoir aussi, c'est le sens de l'accueil :


	Quand je m'assois dans une église et que je vois de petites vieilles me demander poliment mais très sérieusement de leur laisser LEUR banc ( sic ), ça ne me fait pas peur, ça me fait rire, mais quand une personne s'effondre en larmes durant tout une messe, et que pas un des paroissiens autour d'elle ne s'interrompt au moins pour lui en demander la raison... Où est la compassion ?

	Je trouve ça très bien quand j'entends des gens expliquer qu'il y a des structures dans l'église pour prendre en charge les jeunes enfants, les personne « en situation de précarité », les personnes en chemin vers le mariage, les personnes incarcérées, etc. Ça permet à chacun de se trouver des repères, de comprendre plus facilement. Parce qu'ils vivent globalement la même chose. Ce qui manque le plus dans l'église c'est le sentiment que devrait avoir chacun de faire partie de tous ces services à la foi(s).




Pas de place aux jeunes 

Marie-Ange, 2013
NDLR : L'appel à témoins de Diaconia 2013 c'est tout autant des témoignages de coup d'main, de coup dur, de coup d'coeur, de coup de pouce mais aussi de de coup d'gueule. C'est le cas pour Marie-Ange, jeune étudiante qui exprime sa déception de ne pas trouver sa place dans la vie paroissiale.

Les mots qui me viennent à l'esprit pour décrire ma situation c'est un traditionalisme qui ne donne pas de place aux jeunes. Depuis plus de deux ans, depuis que nous avons un nouveau curé, le Père Martin*, les jeunes subissent la mise à l'écart et un catéchisme autoritaire.

Le Père Martin, qui agit comme un vieux pépé, ne permet plus que la messe soit animée par les jeunes. Il comptabilise les heures de catéchisme et de messe. Pour faire sa communion il faut au minimum être allé à 30 messes dans l'année, sinon on attend l’année d’après. Ce curé et certaines paroissiennes vont même jusqu'à colporter la rumeur selon laquelle ma mère aurait essayé de le tuer !! Ma mère le vit mal. On l'accuse aussi de dire n'importe quoi au sujet du curé. Et j’ai le droit aux mêmes rumeurs. Franchement, je n’aime pas trop la blague. C’est un peu lourd. Pour moi, ce n’est pas ça l’Église.

Mes amis et moi sommes comme des parias. Et même certains prêtres n'aiment pas trop le Père Martin. La messe du dimanche est quasiment en latin. Aux JMJ la messe en latin ça passe mais là la pilule est difficile à avaler ! On est sous surveillance : par exemple un prêtre a rapporté au Père Martin qu'un jeune avait les mains dans les poches lors d'une messe, alors le Père Martin a décrété que ce jeune ne communiera pas à la messe suivante. Et c’est comme ça à chaque messe des jeunes.

Ça ne peut pas durer comme ça. Il a totalement oublié ce qu'est un jeune, alors qu'un jeune c'est aussi l'Église d'aujourd'hui et de demain.

* : Le véritable nom a été changé. Nos excuses aux dénommés Martin ! (NDLR)


Prière et Foi

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Parfois l'organisation matérielle prend la place de la PRIERE et de la FOI ! Il est bien sur important que tout se passe au mieux, d'avancer le plus vite possible... mais il ne faut pas oublier l'essentiel !!


Problèmes familiaux 

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

J'ai parlé avec des gens qui avaient des problèmes familiaux, et il y a des situations très dures.


Refus de participer 

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Certaines personnes âgées ne voulaient pas participer aux différentes activités proposées, je ne comprends pas pourquoi !


Ressentir sa solitude 

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

La personne que j'ai brancardé m'a vraiment fait ressentir sa solitude.



Se faire comprendre 

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Tristesse de voir la difficulté à s'exprimer du monsieur dont je m'occupais. Il semblait frustré de ne pas pouvoir se faire comprendre.




Sentiments de solitude 

Aumônerie des hôpitaux de Pau, 2013 

Quelques paroles rapportées :


	« À l’hôpital on se fait des amis mais à l’extérieur les gens vous laissent tomber »

	« Ici je fais des rencontres, je ne suis pas seule »

	« C’est bien d’avoir parlé comme ça »

	« Quand on a des bas, ils [ les soignants ] nous rassurent »





Souffrance dans l'isolement 

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Tous ces gens qui vivent, souffrent dans l'isolement de par leur faible mobilité !


Soutien scolaire 

CM, 2013

En discutant avec une orthophoniste, j'ai découvert une fragilité locale : des parents ayant un (ou des) enfant(s) en difficulté scolaire et avec peu de ressources ne savent pas vers qui se tourner pour obtenir un peu d'aide. Visiblement ça concerne pas mal de familles ! Pourrait-on les aider ? Pourrait-on inventer une structure bénévole qui accompagnerait des jeunes dans leur devoirs scolaires ?



Vivre un partage comme un combat 

Julie, 2013
Julie était en colocation intergénérationnelle avec Véronique, une personne aveugle de plus de 50 ans.

 [image: julie_illustration] 

En octobre 2012 quand j'ai rencontré Véronique pour la première fois je me suis dit que ça n'allait pas être facile, mais j'avais envie d'essayer car elle avait besoin de la présence de quelqu'un et de mon côté j'avais du temps à donner. Aujourd'hui il n'y a toujours pas les liens que j'espérais. C'est très différent de ce que je pensais. Alors j'ai souvent envie d'arrêter. Mais j’essaie d'y voir les côtés positifs, ça me force à aller rencontrer l’autre.

Véronique est dépressive. Une auxiliaire de vie et une assistante sociale s'occupent d'elle. J'ai souvent l'impression qu'elle attend plus de présence que je ne peux en donner. Et puis elle ne me donne pas suffisamment envie de rester longtemps avec elle. Nos conversations sont vite limitées car ses réponses sont très courtes et incitent peu au dialogue.

C'est moi qui cuisine, je fais deux plats différents car on ne mange pas la même chose. Aux repas je ne sais pas si elle écoute la télé ou si elle m'écoute. On ne sort pas ensemble parce qu'elle a des difficultés à se déplacer. Les amis que j'ai invités chez nous étaient gênés car ils ne savaient pas quels gestes faire vis-à-vis de Véronique.

Je vis ce partage comme un combat. Ma famille m'écoute beaucoup, elle sait que c'est difficile pour moi. Malgré tout je crois que ce projet de logement intergénérationnel est une bonne idée. Ça permet de concilier des besoins très différents. J'espère que plus tard je pourrai prendre du recul et voir des bons côtés. J'ai l'espoir que ça apporte quelque chose à Véronique.


Livre des Merveilles


 [image: Jeune femme tenant dans la main une bougie étincelle, photo de Morgan Sessions]


Recueil de 47 témoignages dans le thème des merveilles réalisé par le Groupe Diaconia dans le cadre du mouvement d'Église « Diaconia 2013 ».


30 YOUCAT pour l’aumônerie de la prison de Pau (suite)

Groupe Diaconia, 2012


[image: youcat-min]

A cette demande de 30 YOUCAT, l'idée était de trouver le financement pour échanger les YOUCAT donnés à Madrid contre un YOUCAT neuf du commerce (couverture cartonnée épaisse qui n'est pas acceptée pour entrer dans la prison). Une chaîne de solidarité a répondu ! La somme de 400 euros a été réunie pour une bonne part par les lycéens des aumôneries des lycées Barthou & Saint-Cricq ( quête de solidarité organisée à la sortie d'une messe, et offrande de Carême de l'aumônerie ), et aussi quelques dons complémentaires. Merci à tous les généreux donateurs ! Les JMJistes volontaires qui ont offert leur YOUCAT personnel ont ensuite reçu en échange un YOUCAT neuf ( du commerce ). A ce jour, 20 YOUCAT ont été remis à Mr Escoubet. Il en manque encore 8 pour mener cette action jusqu'au bout !

Cette merveille est la suite de la fragilité du même nom.



À l'hôpital 

Aumônerie des hôpitaux de Pau, 2013

Les talents que je reconnais en ceux que je visite à l’hôpital :


	leur force face au combat de la maladie

	leur confiance qui grandit

	leur simplicité ; face à la maladie il n’y a pas de jeu possible : on est vrai

	leur spontanéité

	leur capacité à se centrer sur l’essentiel : la vie et l’amour





Aider pour trouver la joie

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Voir des jeunes lycéens comme nous aider les personnes malades. Certains restent 4 jours, d'autres 2... mais chacun prend du temps pour venir aider à Lourdes !



Avec le sourire

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Mon temps fort : voir des gens malades avec le sourire et venir à Lourdes pour prier...



Ballons et scoubidous

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

 [image: Rencontre avec les malades et les jeunes au moment du goûter : avec les ballons, les scoubidous, et aussi la joie ressentie par les malades lors du chant avec nous.] 


Bien plus qu'une nounou

Anonyme, 2012

— « J’essaye de donner le meilleur de mon temps et le plus d’affection possible aux enfants que je garde même si je n’ai rien à attendre de leurs parents en retour. Certains parents ne me portent aucune reconnaissance dans la mesure où ils me payent… Je suis leur employée et ils me traitent en tant que tel, ils me prennent de haut, ce qui empêche toute relation authentique entre nous. »

— « Le versement d’argent peut entraîner une subordination dans les relations. Lorsque l’on paye, on attend forcément un "retour sur investissement"… A contrario, la gratuité est un don de soi qui permet des relations plus authentiques. On donne sans compter, sans calculer : le don n’attend rien en retour : on ne calcule pas nos faits et gestes. »



C'est grâce à des personnes comme vous

Un jeune du lycée Jacques Monod de Lescar, 2012
À l'occasion d'une collecte pour la Banque Alimentaire dans un supermarché.

Une personne nous a dit :
 « Merci, car c 'est grâce à des personnes comme vous que j'y suis arrivé ! »



C'est moralement bien

Robin, 2012
Robin a été bénévole aux Restos du Cœur de la ville de Pau.

 [image: Aider c'est fondamentalement utile] 

La première fois que j'y suis allé je n'ai trouvé personne, puis j'ai rencontré quelqu'un à qui j'ai demandé comment je pourrais aider. J'ai travaillé tout de suite et, depuis, il y toujours quelque chose à faire. Aider ceux qui sont dans le besoin c'est fondamentalement utile, ça répond à un besoin de vivre. Mes amis sont parfois surpris avec le fait j'aille aider aux Restos du Cœur, ils ont en général une réaction positive, ils trouvent ça bien, ils estiment que c'est moralement bien. Ma mère est tout à fait d'accord, il n'y a pas de problème. Je m'imagine facilement dans l'avenir être au service des gens, travailler dans le secteur de l'humanitaire, mais d'une façon plus efficace et professionnelle. Pour moi les mots importants dans cette expérience sont le partage, la solidarité et le besoin.

Ce témoignage est également publié sur le site des « 100 000 défis de fraternité » (défi n°34).



Ce couple hors norme

Caroline, 2013
Caroline était étudiante et caissière en grande surface.

 [image: Une chaleur humaine si importante que peu de personnes soient en capacité de refuser] 

Ce jour restera grave dans ma mémoire, comme le jour ou j'ai découvert une des merveilles de la vie.

Caissière en grande surface, je vois beaucoup de personnes se plaignant. Il semblerait même que nous, caissières, ayons des compétences en matière d'assistance sociale et d'écoute.
 Mais parfois, plus rarement, il arrive que des personnes me donnent le sourire, la joie, le courage de continuer et l'espoir que tous les jours ne se ressembleront pas.
 Tel est le cas de ce jeune couple.
 Tous deux sourds et muets, dégageant une chaleur humaine si importante que très peu de personnes selon moi, soient en capacité de refuser. Leur générosité au travers de leur regard, leurs faits et gestes calmes et posés, ils inspiraient une telle confusion en moi que je ne savais comment réagir face à autant d'amour donné.

J'ai donc passé rapidement leurs articles et leur ai tendu le ticket de caisse avec un sourire. Mais ce sourire était loin d'être ceux que l'on voit, limpides, sur les visages des caissières.
 Ce sourire était porteur d'amour, d'espoir, de chaleur, d'attention.

Prenons le temps d'aimer chaque moment de notre vie ou l'on se rend compte que chaque petits faits et gestes peut apporter un émerveillement sur la vie.
 Pour ce couple hors norme...




Des jeunes s'engagent en Afrique

Sr Odile, 2012
Sœur de la Croix

BRAVO à vous qui vous engagez concrètement dans la solidarité et la fraternité !

D'autres jeunes de la communauté de paroisses de Fegersheim (Bas-Rhin) s'engagent et se sont rapprochés d'enfants africains (Cameroun et Congo RDC) pour leur apporter le petit plus qui leur permet d'aller à l'école comme les autres – Il s'agit d'enfant dits vulnérables (frappés par le Sida, soit dans leur famille, soit dans leur propre corps) et au Congo ce sont 140 enfants abandonnés dans la clinique pédiatrique de Kimbondo près de Kinshasa (qui en compte au total 750, dont certains sont handicapés) –

Je leur envoie également votre message.

Nous vous restons proches par la prière et l'amitié !




Dévouement

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Quelle merveille que le dévouement de chacun pour sortir les malades ou prisonniers de leur isolement.




En revenant du Forum de la Pastorale des Jeunes

Groupe Diaconia, 2013

Mention spéciale pour les prêtres de nos paroisses qui consacrent toute leur vie au service de leur prochain avec passions et enthousiasmes dans une grande espérance.


« Accorde ton aide selon les biens dont tu disposes, qu'ils soient abondants ou non. Même si tu en as peu, n'hésite pas à donner de ce peu. » Tob 4, 8






Espoir

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Qu'il est beau de voir autant de personnes malades prier avec espoir. Et qu'il est encore plus beau de voir encore plus de personnes qui donnent de leur temps certainement précieux pour accompagner ces malades.




Étonné du contraire

Un jeune du lycée Jacques Monod de Lescar, 2012
À l'occasion d'une collecte pour la Banque Alimentaire dans un supermarché.

J'ai été très étonné de voir certaines personnes donner pour la Banque Alimentaire alors que j'aurai pensé le contraire.




Être au service

Cath-Ma, 2013

Je connais un monsieur (d'un certain âge !) veuf et par conséquent assez seul ! D'autant plus qu'il a de plus en plus de mal à se déplacer. Il habite seul dans un appartement en ville. Un jour sa femme de ménage lui a proposé de revenir le voir dans la semaine pour jouer avec lui au scrabble. Depuis, très régulièrement, cette dame prend du temps, au milieu de ses multiples activités, pour en donner un peu à cet homme qui se réjouit de cette visite ! Un beau geste de générosité...


"C'est un exemple que je vous ai donné." St Jn 13,15






Être patient, se laisser apprivoiser

Anonyme, 2012

J'apporte mon aide dans la distribution du petit déjeuner au Secours Catholique ; je remarque depuis plusieurs semaines un jeune homme à l'aspect rebutant qui reste debout seul dans son coin à boire sa tasse de café sans communiquer avec les autres. Régulièrement, je vais vers lui pour l'inviter à s'asseoir, il ne répond pas à ma demande que je renouvelle chaque fois que je le vois. Récemment, il consent enfin à venir se mettre à table mais toujours silencieux.

Une autre fois je tente de lui parler, me présente à lui et lui demande son prénom. Il le marmonne. Je lui dis que je suis étrangère et lui demande d'où il vient. Il me répond : " cela n'a pas d'importance ". J'en suis là et espère réussir à aller un peu plus loin dans la relation.




Faire UN avec Dieu

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Lors de la procession, tout le monde prie et chante la même chose dans sa propre langue : on ne fait plus qu'UN avec Dieu !




Fin de vie

Jenny, 2013

Ma grand-mère maternelle a 90 ans. C'est une personne a fort caractère qui s'est toujours débrouillée toute seule. Cependant l'âge est là et forcément elle diminue. De plus le toit de sa maison allant très mal, les réparations coûtent trop cher pour sa petite retraite. Que faire ? Attendre que le toit s'effondre, partir en maison de retraite qu'elle aura beaucoup de mal à payer, venir habiter chez nous ??? Non tout cela n'est pas pensable ! Après une longue réflexion et une belle opportunité, mamie a finalement déménagé dans un petit 2 pièces juste au-dessus de chez maman ! Alors, oui, il est vrai qu'il y a eu quelques jours de difficiles : l'annonce, le tri et l'emballage de ses affaires dans les cartons, le changement de lieu. Et puis aujourd'hui, seulement quelques jours après, je redécouvre ma grand-mère. C'est un peu comme si elle avait rajeuni ! Elle nous voit beaucoup plus souvent même pas longtemps, elle a de nouvelles choses à s'occuper (son installation), il y a des choses qui se passent devant sa fenêtre (plus d'animation). Elle ne se sent plus isolée. Elle semble heureuse. Cela fait tellement plaisir! Et puis, il y a un autre élément qui entre en compte : maman qui vit seule aussi, se retrouve un peu moins seule tout à coup, et la solitude est moins lourde à porter. Nous ne savons pas combien de temps cela se passera bien ainsi, mais nous profitons de cette merveille, car voir une personne âgée « revivre », c'est une vrai merveille ! N'oublions pas les personnes en fin de vie, nous avons toujours tellement à nous apporter mutuellement...




Garder des valeurs dans le travail

Anonyme, 2012

C'est l'histoire de Sophie, préparatrice en pharmacie, un peu angoissée à l'idée de découvrir la jeune patronne qui vient de racheter la pharmacie où elle travaille. Elle sait bien que la conjoncture n'est pas facile, qu'il faut être performant pour améliorer ventes et marges… Quelle n'est pas sa surprise quand Aurélie, la nouvelle propriétaire de 28 ans, confie à son personnel, lors d'une première rencontre, que, dans son désir d'être titulaire et de posséder une pharmacie, la première motivation c'est d'« avoir une équipe » et de « prendre soin » d'eux (il n'est pas question de rentabilité, de chiffre, mais elle souhaite un regard de bonté, de respect, une main tendue, une relation, la confiance) !

Veut-elle signifier que les relations entre elle et son équipe, ce sont avant tout des relations humaines dans le respect et la bienveillance ?

Toujours est-il que, six mois plus tard, le climat est bel et bien un climat de confiance et que l'équipe titulaire salariée se sent vraiment soudée.




Ils nous parlent de leurs maux

Loïc, 2012
Loïc a été bénévole aux Restos du Cœur de la ville de Pau.

 [image: Ils laissent une trace en nous] 

Je viens simplement, en tant que bénévole, apporter mon soutient. J'ai été surpris de voir tellement de personnes venir donner de leur temps et de leur amour aux bénéficiaires du Resto. Les personnes qui viennent chercher leur repas nous parlent de leurs maux, se confient à nous, nous font confiance, et nous on essaie de les motiver, de leur dire que le bonheur vient toujours. Ils repartent en nous disant merci avec le sourire. Ils laissent une trace en nous. Je trouve dommage, par contre, qu'il n'y ait pas beaucoup de jeunes là où je travaille, la plus part sont des retraités. J'aurai apprécié que plus de jeunes s'investissent. Je trouve aussi que les Resto du Cœur sont très bien mais que les gens devraient donner plus de nourriture. Ma famille est contente car elle sait que j'aide les gens. Moi, je suis content d'avoir mon badge, d'apporter quelque chose, un petit peu plus de bonheur chaque jour.

Ce témoignage est également publié sur le site des « 100 000 défis de fraternité » (défi n°47).




Importance de la prière

Aumônerie des hôpitaux de Pau, 2013

Paroles rapportées :


	« Le personnel me demande de prier pour eux »

	« Je prie pour les malades du pavillon »

	« C’est déjà fini ? C’est dommage c’est bien la prière. »





L'investissement des jeunes

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

L'investissement des jeunes et la rencontre avec un prêtre me donne espoir dans l'Église et remet l'Évangile au centre de notre vie.




La découverte des miracles

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Mon temps fort : la découverte des miracles avec le docteur permanent de Lourdes, M. Franciscis.




La deuxième fois

Un jeune du lycée Jacques Monod de Lescar, 2012
À l'occasion d'une collecte pour la Banque Alimentaire dans un supermarché.

 [image: Cela fait la deuxième fois que je participe à la collecte pour la Banque alimentaire et je trouve que c'est très bien.] 




La force de la vie de famille

Anonyme, 2012

Au cours de quelques visites d’un malade, voilà ce que je retiens du partage des échanges :

Un grave accident de voiture survient dans sa vie, la bouleverse. « Il faudra beaucoup, beaucoup de temps pour que je retrouve la marche, dit-il. Je ne vais pas pouvoir rester dans l’appartement que j’occupe, je suis au deuxième étage. Avec le fauteuil, là-dedans, c’est pas possible. Déménager, moi, ici… En famille, depuis des années, on ne se rencontre plus, on ne se parle plus. Tout ça pour des conneries. Avec l’accident, ma mère est venue me voir ici, c’est tout. Je lui demande de m’aider et aussi de voir avec mes frères et sœurs, pas facile, on ne se parle pas. J’ai dit à ma mère que ça suffisait maintenant, il faut arrêter cette guerre, il faut l’enterrer cette guerre pour des riens, si on regarde !… »

Petit à petit Jean-Luc reçoit la visite de ses frères et sœurs.

« Ensemble, on cherche un nouveau logement, on s’organise pour le déménagement et m’installer dans l’autre. Chacun donne ses services. J’y croyais plus… »

Des larmes accompagnent le partage, le visage s’éclaire.

« Aujourd’hui toute la famille est réconciliée, on vient me voir, je ne reste plus seul dans mon coin, je les retrouve tous ! On va préparer Noël ensemble ! J’ai besoin de beaucoup d’aide encore, mais c’est plus pareil, ils sont tous là ! Je suis heureux ! Voilà mon accident c’est dur, mais il aura servi à ça ! »




La parabole des talents

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Toute cette mise en place, cet élan de solidarité envers ceux qui souffrent. Là, Dieu prend toute sa dimension : telle la parabole des talents, les dons de Dieu redistribués pour le bien de tous.




Le brancardage

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

 [image: Le brancardage m'a vriament fait du bien] 




Le moment d'échange avec l'Abbé

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Mon temps fort : le moment d'échange avec l'Abbé Dominique. J'ai trouvé extraordinaire cette possibilité de communiquer, de voir l'humanité.




Le regard

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

J'ai été très touché par le regard plein de joie du monsieur que j'ai brancardé, au retour de la procession.



Le service gagnant

Des collègiens en 3e des aumôneries de l'enseignement public de Pau, 2012

Diaporama du week-end de service des collégiens de 3e à Lourdes

[image: jeunes_3e_pau_we_cite_st_pierre_dec_2012_vignettes] 

Nous sommes des collégiens de 3e des aumôneries de l'enseignement public du doyenné Pau-ville. Nous avons passé un WE à la Cité St Pierre à Lourdes pour vivre un temps de service avec les bénévoles du Secours Catholique et questionner les pèlerins dans les sanctuaires sur la joie du service.

Consulter notre diaporama sur SlideShare :

[image: jeunes_3e_pau_we_cite_st_pierre_dec_2012_01]
WE de service des collégiens de Pau à la Cité St Pierre en 2012 par Pastorale des Jeunes du diocèse de Bayonne, Lescar et Oloron

Ou bien...

Télécharger le diaporama en version originale
 ( Format Power Point, 3,85 Mo )

Les collégiens de 3e des aumôneries de l’enseignement public de Pau.




Les rencontres

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

[image: Les rencontres vécues entre animateurs, pelerins, hospitaliers est une vraie merveille] 




Les vaillants chevaliers de l’aumônerie Saint-John Perse

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2013 
À l'occasion d'une collecte alimentaire les jeunes de l'aumônerie Saint-John Perse de Pau nous livrent leur aventure.

[image: Une quête qui nécessite de rassembler des denrées précieuses pour qu'elles soient données aux plus démunis] 


Oyez, Oyez !!! Braves gens.

Malgré la brise incessante et la fatigue, nous fûmes nombreux ce samedi 24 Novembre de l'an 2012 après la naissance du Christ à l'Edouard Leclerc de l'université afin de nous acquitter de notre devoir d'aide.

Cette quête nécessitait pour être accomplie de rassembler des denrées alimentaires en faveur de la banque du même nom.

Malgré moultes péripéties, tels les paysans ayant amené leur bétail qu'on eut humé des lieues à la ronde, ou encore cette nomade au chant envoûtant, le succès ne se fit pas attendre...

L'eussiez-vous cru ???

Des heures durant, par notre labeur, nous distribuâmes, sans relâche et avec ardeur, des pochons plastiques afin que le peuple puisse sélectionner les denrées précieuses et non périssables de l'échoppe.

Ils nous les rapportaient pour que nous les disposions dans une chariotte de métal.

Notre Sainte mission permettra à la banque alimentaire de répartir ce trésor aux plus démunis grâce aux épiceries sociales.

La Croisade contre la faim continue !!!

Les vaillants chevaliers de l'aumônerie Saint-John Perse





Levée de flambeaux

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

[image: Mon temps fort : lorsque tous les flambeaux se sont levés autour de nous dans la procession au moment de l'Ave Maria] 




Lumière

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Voir tous les flambeaux se lever en même temps pour l'Ave Maria. C'est un moment magnifique et émouvant.




Manu a 30 ans

Pierre, 2012

J’en ai un peu moins mais nous sommes devenus vite très complices !

En fait ça a plutôt été un choc pour moi de le rencontrer.

C’est par les autres que j’ai appris son histoire.

Lui, il ne parle plus.

Il ne marche plus non plus d’ailleurs.

Mais garde à fleur de peau un sourire un peu déformé et un air jovial.

— « Il était boxeur, grand sportif et plein de vie, il a eu un accident de voiture et sa vie a changé… » M’explique une collègue de quelques jours entre deux attentions à nos frères porteurs de handicap.

— « Ça fait 3 ans qu’il vient à Lourdes… »

Moi ? C’est ma première année et c’est vrai que ça replace les choses un peu quand même !

Je me suis engagé à l’Hospitalité Basco-Béarnaise l’année dernière pour prêter main forte à tous ces bénévoles qui tentent d’apporter un peu de réconfort à ces personnes porteuses de handicap ou à nos ainés comme on dit maintenant !

J’ai trouvé que c’est vraiment dans le service du frère que s’inscrit la mission de ces hospitaliers.

Service discret mais efficace, service que nous rendent aussi ces personnes par leur présence et leur témoignage de vie qui nous permettent de sentir aussi à quel point la vie est fragile et à quel point on peut rendre grâce à Dieu !




Nos différences

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Quelle merveille de prendre conscience de nos différences et de pouvoir les accueillir !




Oser la fraternité

Anonyme, 2012

Un jeune homme qui donnait souvent quelques cigarettes ou la fin du paquet à un SDF, rencontre un jour à midi un garçon et une fille d'une vingtaine d'années, SDF aussi. Il leur demande : « avez-vous mangé ? Il y a un Mac Do pas loin, je vous emmène, on mangera ensemble ». C'était « vraiment » des frères.




Pèlerinage des jeunes d'Artix avec l'HBB à Lourdes

Des jeunes d'Artix, 2013
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

[image: Pelerinage_jeunes_Artix_HBB_Lourdes_2013_illustration]
Vidéo publiée par Pasto' Jeunes 64 (ancien compte).

Les mots des jeunes

Il y a bien longtemps...
 Bernadette s'est faite messagère de Marie...
 Marie a demandé que l'on vienne prier Jésus ici !
 Et nous venons...
 Par milliers !
 Et nous, nous venons servir
 Nous mettre à disposition
 Avec l'Hospitalité Basco-Béarnaise
 Les mains ouvertes pour...
 Servir...
 Servir nos frères malades...
 Et nos amis...
 La retrouver...
 Permettre à chacun de la retrouver
 Être de ceux qui... Comme des passeurs...
 Aident chacun à venir à son Fils par Elle
 Servir !
 Prier Marie avec le chapelet
 Et si, ensemble, nous frabriquions...
 Nos dizeniers !
 Qu'ils soient Prières...
 En union de prière avec tous les autres.
 Echanges... Joie !
 Partages... Joie.
 Complicités... Joie !
 Et si servir ensemble...
 ...ça rendrait heureux !!!
 ...ça se vérait... Non ?
 De toute façon
 c'est du bonheur
 partagé...
 Les célébrations...
 Un autre service...
 La procession aux flambeaux
 Soirée animée
 Chacun apporte son talent....
 Même les Vamp's sont là !
 Donner de la Joie...
 Faire oublier un peu...
 Faire naître un sourire..
 Merci...
 Merci de nous sortir de nos torpeurs....
 Merci aussi à Glorious
 Fin...




Réaction favorable

Un jeune du lycée Jacques Monod de Lescar, 2012
À l'occasion d'une collecte pour la Banque Alimentaire dans un supermarché.

 [image: J'étais très heureuse de participer à la collecte car voir des gens réagir favorablement quand on leur proposait des sacs plastiques pour acheter quelque chose m'a beaucoup touchée] 




S'engager comme hospitalière

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Une jeune qui a participée à des pèlerinages en collège et lycée veut s'engager comme hospitalière l'an prochain auprès de l'Hospitalité Basco-Béarnaise.



Savoir accueillir

Anonyme, 2012

Quand on m'a demandé si je voulais m'engager dans l'association de l'Estanguet, j'avais peur d'affronter un milieu différent du mien : sur qui je vais tomber ? les sans papiers, les alcooliques, les sortis de prison… Quels risques vais-je affronter en accueillant des inconnus ? Je me suis rendu compte que certains avaient plus de mérites que moi à affronter les difficultés de l'existence.




Savoir réagir devant l'adversité

Anonyme, 2012

Un jeune homme de notre connaissance qui a dû interrompre ses études, car son père avait fait de mauvaises affaires, ne s'est pas appesanti sur son « malheur » ; il ne s'est pas inscrit au chômage mais a travaillé comme manœuvre afin de pouvoir passer son permis « poids lourds ».

Puis il a emprunté pour monter une toute petite entreprise de transport de mercure entre les Pays-Bas et le Nord et l'Est de la France. Il a 2 salariés dont son père.




Savoir regarder

Anonyme, 2012

Concernant le SDF ou le roumain qui tend la main, d'abord je fais semblant de ne pas le voir, je m'écarte sur le trottoir pour ne pas être interpellé par réflexe de protection. Les jours suivants, je me ravise et lui dis bonjour. il me répond étonné de mon sourire, tout se passe dans le regard; je peux alors entrer en relation avec lui et lui demander ce dont il a besoin.




Un handicapé est venu danser

Un jeune du lycée St John Perse de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

Lors de notre chant un handicapé est venu danser et chanter avec nous et m'a donné la joie au cœur.



Un Service Civique à l'aumônerie universitaire

Aumônerie Universitaire Paloise, 2012

Ça y est, l'Aumônerie Universitaire Paloise vient de se donner un moyen efficace pour aider les étudiants dans le besoin : un jeune, Teddy, a été embauché dans le cadre d'un « service civique », dans le domaine de la solidarité.

[image: aup_service_civique] 

Un jeune qui s'engage dans un service civique n'a pas forcément de diplôme ni d'expérience, mais il s'efforce de mettre le mieux possible en œuvre sa bonne volonté pour réaliser une mission. Il n'est pas seul : il est accompagné par un responsable de l'organisme d'accueil.

Ici, à l'aumônerie, cette mission concerne la solidarité étudiante.

Teddy a donc commencé par repérer les associations d'aide présentes sur l'agglomération paloise et en a rencontré certaines pour mieux comprendre les enjeux des aides proposées. Il tente également de dégager les principales sources de difficultés des jeunes. Ainsi, si un étudiant manque de moyens pour manger à sa faim, s'il ne trouve pas de logement accessible, s'il se sent seul, etc, Teddy est là pour l'orienter au mieux vers les structures qui pourront l'aider.

L'aumônerie accueille des étudiants de divers horizons, dont certains se trouvent en situation difficile, parfois « en-dessous du seuil de pauvreté » : sans argent, venus de loin, parfois hébergés par des bénévoles de la paroisse. Il y a ceux qu'on voit peu parce qu'il travaillent dur pour financer leurs études car les bourses octroyées par leur pays sont trop faibles. On découvre aussi parfois des jeunes qui ne peuvent pas payer le repas de la soirée hebdomadaire, alors que d'autres trouvent son prix ridiculement bas. On en rencontre encore d'autres qui se posent des questions sur leur foi ou la société.

Tous peuvent trouver à l'aumônerie un lieu où s'exprimer en paix et être eux-mêmes. Si l'aumônerie ne peut résoudre tous leurs problèmes, elle leur donne des moments où ils pouvaient décompresser. Et aujourd'hui, elle continue à jouer ce rôle, mais en prenant le temps de creuser davantage les problématiques se posant de manière toujours plus complexes dans le monde actuel, grâce à ce jeune engagé en service civique.

« Le Service Civique : chance pour les jeunes, enjeu de société,
 nouveau défi pour les associations ecclésiales »




Une disponibilité permanente dans une ONG

Emmanuel, 2013
Emmanuel travaillait dans le domaine de l'humanitaire.

[image: L'objectif est d'intégrer ceux qui sont exclus]

Lors de mon premier contact avec cette ONG, j'ai découvert une organisation basée sur l'imprévu, et cela n'a pas changé depuis. En effet, les catastrophes naturelles étant imprévisibles (ou peu prévisibles), il est difficile de planifier les activités à long terme.

[image: Formations en découverte de l'informatique, internet, bureautique]

Bien qu'il me soit un peu difficile de trouver ma place (je n'y suis que depuis quelques mois) je suis enthousiaste d'aller travailler, car l’ambiance est généralement bonne. Je pense que le contenu du travail est meilleur si les relations sont soignées, d'autant plus quand on travaille avec un collègue ou partenaire éloigné, autant géographiquement (tous les continents !) que culturellement. De plus, les patrons ont à coeur de replacer notre travail quotidien dans l'objectif général de l'ONG, ce qui est tout à fait positif. Dans mon cas, il s'agit de créer et gérer des formations en découverte de l'informatique, internet, bureautique, dans des zones qui n'ont pas accès à ces moyens de communication. Ce choix de lieux correspond donc à des populations exclues des ces nouvelles technologies : c'est bien l'objectif d'une ONG que d'intégrer ceux qui sont exclus.

[image: Formations en découverte de l'informatique, internet, bureautique]

Enfin, ce travail implique une disponibilité permanente. Quand survient une urgence quelque part dans le monde, il faut être prêt à partir tout de suite. Cette disponibilité me rend admiratif et me questionne, car elle signifie que la personne concernée quitte ses proches du jour au lendemain afin de rendre service à d'autres personnes, souvent très loin. Je ressens cela comme une application directe de la fraternité en Christ de toute l'humanité.

Mes amis trouvent que mon engagement dans cette ONG est positif, ce qui est normal car ils me ressemblent dans le sens où nous cherchons un minimum de sens dans notre travail.




Vive la solidarité !

Un jeune des lycées Barthou et St Cricq de Pau, 2012 
À l'occasion d'un pèlerinage à Lourdes avec l'HBB.

 [image: Quelle merveille de vivre la SOLIDARITÉ !] 


Merveilles dans l'actu 2013-2014 locale


 [image: mosaique-actus-2014]  
© La République des Pyrénées / © Sud Ouest.


Recueil de 22 actus où la solidarité est à l'honneur. Petits trésors gardé en mémoire par le Groupe Diaconia en 2013 et 2014 dans le Coffret des Fragilités et des Merveilles.


Aider les personnes malades

Fabien, 2013

L'Association pour la Recherche sur les Tumeurs Cérébrales se mobilise activement pour récolter des fonds avec l'aide de musiciens jazz.


Jésus disait cette parabole : « Alors le roi dira à ceux qui seront à sa droite [...] j'étais malade et vous avez pris soin de moi. » Mt 25, 34.36



Lire l'article en annexe


Anniversaire des 150 ans de la Croix Rouge

Fabien, 2014

Le jeûne qui me plaît, n’est-ce pas ceci : n’est-ce pas partager ton pain avec celui qui a faim (Isaïe 58,6 et 58,7)

[image: La Croix Rouge fête ses 150 ans et pésente ses missions à Pau]

Lire l'article en annexe


Défestival : nouveau regard sur le handicap

Fabien, 2014

[image: Défestival : égalité, solidarité et dignité]

Lire l'article en annexe



Des dentistes retraités soignent des démunis

Fabien, 2014

 [image: un dentiste soigne un patient]

Lire l'article en annexe



Des écoliers aident une épicerie sociale

Fabien, 2014

Article dans la Rep sur des écoliers qui ont troqué des objets qu'ils ont fabriqué contre des denrées alimentaires pour une épicerie sociale.


Le jeûne qui me plaît [...] N’est-ce pas partager ton pain avec celui qui a faim, accueillir chez toi les pauvres sans abri,
couvrir celui que tu verras sans vêtement, ne pas te dérober à ton semblable.
 Is 58, 6-7


Lire l'article en annexe.

Lire l'article dans la République des Pyrénées.



Des élèves aident une épicerie solidaire

Fabien, 2014

Un lien vers un article de la Rep où des éléves réalisent des objets qui seront par la suite échangés contre des denrées alimentaires.

"Comme l'eau éteint un feu ardent, la générosité efface les fautes." SIR 3,30

Lire l'article en annexe.

Lire l'article dans la République des Pyrénées.



Des Palois qui s'aident les uns les autres

Fabien, 2014

" Ainsi, tout ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites le vous même pour eux." Mt 7, 12

[image: GratiPep, Accorderie, SEL...]

Lire l'article en annexe.



Échanges solidaires

Fabien, 2014

Du 13 au 7 mai 2014 s'est déroulé une session d'échanges solidaires autour des plantes à Emmaüs Lescar.

Plus d'infos sur le site d'Emmaüs :
  [image: banniere-emmaus-lescar-echanges-solidaires]

Lire l'annonce en annexe.

Lire l'annonce dans Sud Ouest.



Entreprises solidaires de la Banque alimentaire

Fabien, 2014

Un lien vers un article de la Rép. sur les entreprises du Béarn et de la Soule qui ont décidé d'aider la Banque alimentaire :


[image: la banque alimentaire recevra des produits de 1re necessite] Le Mouvement des entreprises pour une solidarité alimentaire (Mesa) vient de franchir un pas. Regroupant 105 entreprises de Béarn et de Soule, le Mesa a décidé, lundi soir lors de son assemblée générale, d'acheter des denrées de 1re nécessité et principalement des produits laitiers au profit de la Banque alimentaire basée à Jurançon, et présidée par Jean-Michel Grémaux.

Lire la suite dans le journal de la République des Pyrénées.



Lire l'article en annexe.

"Partage ton pain avec celui qui a faim [...] alors se sera pour toi l'aube d'un jour nouveau" Is 58, 7a.8a



Faire du sport pour lutter contre la maladie d'Alzheimer

Fabien, 2014

[image: « Marche, cours, roule » : se dépnser pour une bonne bonne cause]

Lire l'aticle en annexe.



Insertion des jeunes

Fabien, 2013

Comment une association s'associe à des chefs d'entreprise pour aider à l'insertion des jeunes vivant dans un quartier difficile.

Jésus disait cette parabole : « Il (le maître du domaine) leur demanda : "Pourquoi restez-vous ici tout le jour sans rien faire ?" - Parce que personne ne nous engagés", répondirent-ils. Il leur dit : "Eh bien, allez, vous aussi, travailler dans ma vigne." » Lc 20, 6b-7

Lire l'article sur La République des Pyrénées

Lire l'aticle en annexe.




L'épicerie solidaire étudiante

Fabien, 2014

[image: « Marche, cours, roule » : se dépnser pour une bonne bonne cause]

Car j'ai eu faim, et vous m'avez donné à manger ; j'ai eu soif, et vous m'avez donné à boire ; j'étais étranger, et vous m'avez recueilli. (Mt 25, 35)

Lire l'aticle en annexe.



Le Lions Club aide les jeunes à réaliser des projets humanitaires

Fabien, 2014

[image: Le Lions Club de l'Arribère soutien les projets de jeunes]

« Il y a plus de bonheur à donner qu'à recevoir » 
(Ac 20, 35)

Lire l'aticle en annexe.




Les élèves d'un lycée de Jurançon aide le Burkina faso

Fabien, 2014

[image: Le Lions Club de l'Arribère soutien les projets de jeunes]

Les services sont variés, mais c’est le même Seigneur. À chacun est donnée la manifestation de l’Esprit en vue du bien. 1 Co 12, 5 et 7

Lire l'aticle en annexe.



Les parcelles solidaires à Pau

Fabien, 2013

Voici un article de la Rep sur les parcelles solidaires à Pau donnant ainsi la possibilité à des personnes qui n'en n'ont pas de pouvoir en exploiter.

Jésus dit : « Un homme s'en alla dans son champ pour semer du grain [...] les plantes poussèrent et produisirent des épis. » Lc 8, 5.8

Lire l'article sur La République des Pyrénées

Lire l'aticle en annexe.




Monseigneur Marc Aillet lance le denier de l'Église

Fabien, 2014

Article dans la Rép. sur le lancement du denier du culte par Monseigneur Aillet :

Lire l'article sur La République des Pyrénées

Lire l'aticle en annexe.




Pour l'épanouissement des enfants autistes

Fabien, 2013

Voici un article de la Rep sur une classe d'enfants autistes qui découvrent le jardinage grâce à leurs enseignants.

Jésus disait : « Laissez les enfants venir à moi ! Ne les empêcher pas car le Royaume de Dieu appartient à ceux qui sont comme eux. » Luc 18, 16b

Lire l'aticle en annexe.



Projets pour une asso humanitaire

Fabien, 2014

Voici un article de la Rep sur l'association Manuels sans frontière d'Artiguelouve et les projets mis en place


[image: Illustration]

L'assemblée générale de Manuels sans frontières s'est tenue à Artiguelouve, en présence d'un invité d'honneur : le représentant burkinabè de l'association. 
Sylvain Nonguierma était en effet de passage en France, pour suivre un stage dans une exploitation de poules pondeuses située à Cosledaà.

Lire la suite sur le journal de La République des Pyrénées



Lire l'aticle en annexe.



Réveillon solidaire

Fabien, 2014

Un article de Sud Ouest sur un réveillon solidaire organisé à Lescar


[image: Illustration d'article]

Mardi 31 décembre, au restaurant de l'école Paul-Fort, à Lescar, avait lieu la 5e édition du Réveillon solidaire. Organisée par une commission mixte extra-municipale, cette manifestation a connu un énorme succès puisqu'elle a rassemblé plus de 120 convives.

Lire la suite sur le journal du Sud Ouest...



"[...] et on m'apporta alors sur la table beaucoup de bonnes choses. Je dis alors à mon fils : "Mon enfant, va chez nos frères israélites déportés ici à Ninive. Tâche de trouver parmi eux un pauvre resté entièrement fidèle au Seigneur, et invite-le à venir partager mon repas. J'attendrai pour manger que tu sois de retour." Tob 2, 2

Lire l'aticle en annexe.



Soirée dansante au profit des enfants hospitalisés

Fabien, 2014

Article de la Rep sur une soirée salsa organisée par le Lions Club de Lescar au profit des enfants hospitalisés.

"Mais Jésus, connaissant la discussion qui occupait leur pensée, prit un enfant, le plaça à côté de lui et leur dit : « Celui qui accueille en mon nom cet enfant, c’est moi qu’il accueille. Et celui qui m’accueille accueille aussi celui qui m’a envoyé. Et celui d’entre vous tous qui est le plus petit, c’est celui-là qui est grand. »" Lc 9, 46-50

Lire l'article dans la République des Pyrénées

Lire l'aticle en annexe.



Un jeune non voyant a pu voter pour les européennes

Fabien, 2014

[image: Il a accompli son devoir civique pour la première fois]

Saul, ébloui par la lumière du Christ ressuscité, ne voyait plus rien. « On le conduisit par la main pour le faire entrer à Damas » (Ac 9, 8b). Par la suite il devint St Paul.

Lire l'aticle en annexe.




Un tracteur pour les paysans burkinabés

Fabien, 2014

Un lien vers un article de la Rep où une asso de Lescar offre un tracteur pour les agriculteurs burkinabés.

"Dieu dit : "Sur toute la surface de la terre, je vous donne les plantes produisant des graines et les arbres qui portent des fruits avec pépins ou noyaux. Leurs graines ou leurs frutis vous serviront de nouritures.'' Gn 1,29

Lire l'article dans la République des Pyrénées.

Lire l'aticle en annexe.
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“La charité du Christ nous presse”, déclaration des évêques de France à l’issue de l’Assemblée plenière de novembre 2009

Publié le 09 novembre 2009

A l’approche de Noël, une lettre des évêques de France pour un « vivre autrement ».

[image: Bannière Conférence des Évêques de France]
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Le Noël des vitrines est de plus en plus précoce. Le Noël des pauvres se fait souvent attendre. Réunis à Lourdes en Assemblée Plénière, les évêques de France adressent un vibrant appel aux communautés chrétiennes, à l’approche de Noël. Les pauvretés sont multiples. Certaines ont l’âge de l’humanité. D’autres sont générées par la société moderne. Les évêques ont pris le temps d’analyser ces « nouvelles pauvretés ». Leur message est social et spirituel. Ils encouragent et remercient ceux qui n’ont pas attendu la gravité de la situation pour agir. Ils invitent les croyants à ressourcer leur action dans le Christ. De nombreuses administrations publiques le disent : les catholiques sont nombreux à répondre « présents ». Cette dimension solidaire de l’Eglise catholique n’est surtout pas, pour elle, un motif d’orgueil. Mais il serait légitime qu’elle soit davantage répercutée dans l’opinion. L’image d’une Eglise « vieille dame empêtrée dans ses discours internes » est injuste. Les évêques viennent encore d’en témoigner à Lourdes. Les communautés chrétiennes, conscientes de leurs grandes limites, sont vivantes, ferventes et généreuses. En ces jours anniversaires de la chute du Mur de Berlin, et à l’approche du sommet de Copenhague, n’est-il pas urgent de proposer un « Noël autrement » pour un « vivre autrement » ?


Lourdes, le 8 novembre 2009

Père Bernard Podvin

Porte-parole de la Conférence des évêques de France

[Lire la déclaration]




La charité du Christ nous presse

(2 Corinthiens 5, 14)


L’apôtre Pierre, avant de baptiser le centurion Corneille, lui présente d’un mot Jésus de Nazareth : « Il passait en faisant le bien » (Actes des Apôtres 10, 38). Le premier, Jésus est le Bon Samaritain qui « s’est montré le prochain de l’homme tombé aux mains des brigands » (cf. Luc 10, 36).

Tout commence par la charité

Disciples du Christ, nous sommes davantage pressés par sa charité, en ce temps de crise économique et sociale. Les pauvretés d’aujourd’hui sont peut-être moins nouvelles que radicales par suite de la détérioration fréquente du tissu familial, l’insuffisance des logements, l’augmentation du chômage, la dégradation du prix de vente des produits agricoles. Dureté des conditions de travail, solitudes, addictions, fragilités psychiques, relationnelles ou culturelles accentuent chez beaucoup le sentiment d’exclusion.


Communautés chrétiennes, c’est à vous que nous adressons cette lettre. Nous connaissons les multiples générosités qui sont les vôtres. Nous savons la compétence et la créativité des associations caritatives que vous ne cessez de soutenir, surtout en cette période où les aides publiques diminuent. A l’approche de Noël, nous vous lançons un appel afin de vous encourager à ressourcer tout effort de solidarité dans le mystère du Fils de Dieu, né de Marie, qui « s’est fait pauvre pour nous enrichir par sa pauvreté » (2 Corinthiens 8, 9).


Non seulement, « le Verbe s’est fait chair » (Jean 1, 14), mais dans l’Eucharistie, il est le « Pain rompu pour la vie du monde ». Quand nous nous rassemblons, chaque dimanche, pour célébrer le Repas du Seigneur, nous sommes appelés, comme le dit l’apôtre Paul, à « discerner son Corps » (1 Corinthiens 11,29), c’est-à-dire sa présence dans l’Eucharistie et sa présence dans tous ses membres, surtout les plus souffrants, ceux qui ont faim, ceux dont la dignité est menacée.

 
Toute communauté chrétienne vise à exercer dans la mesure des dons de l’Esprit le ministère de la prière (liturgie), le ministère de la Parole (catéchèse) et le ministère du service des pauvres (diaconie). Les diacres sont les témoins sacramentels de Jésus lavant les pieds de ses Apôtres. Mais tous nous sommes appelés à mettre cette « diaconie » au cœur de notre action : « Car c’est un exemple que je vous ai donné… » (Jean 13, 15)


Soyons attentifs à ceux qui, parmi nous, ne peuvent plus se joindre au rassemblement dominical parce qu’ils sont malades ou malheureux. Et pourquoi ne pas préparer ou prolonger la célébration eucharistique par un « ministère de la visite » auprès des isolés ou des voisins dont la pauvreté muette a besoin d’un geste fraternel ?


Nous aurons alors la surprise, bien souvent, d’être nous-mêmes renouvelés dans notre joie de croire.


Nous lançons cet appel pour Noël. Mais c’est une porte ouverte sur l’avenir. C’est pourquoi nous le confions spécialement aux pasteurs, aux équipes pastorales, aux conseils pastoraux et aux organismes de solidarité, afin qu’ils le fassent leur et proposent des initiatives concrètes et adaptées, veillant à ce que « Noël autrement » soit à l’origine d’un « vivre autrement ».


Que l’Esprit Saint nous rende tous inventifs pour de « nouveaux modes de vie » qui incarnent notre espérance d’une société plus juste et fraternelle.


Lourdes, le 8 Novembre 2009

Les Evêques de France


Annexe 2


Conférence des évêques de France

Assemblée plénière – novembre 2009


A l’approche des fêtes de Noël

Lettre aux communautés chrétiennes :


La charité du Christ nous presse

(2 Corinthiens 5, 14)



L’apôtre Pierre, avant de baptiser le centurion Corneille, lui présente d’un mot Jésus de Nazareth : « Il 
passait  en  faisant  le  bien »  (Actes  des  Apôtres  10, 38).  Le  premier,  Jésus  est  le  Bon  Samaritain  qui 
« s’est montré le prochain de l’homme tombé aux mains des brigands » (cf. Luc 10, 36).


Tout commence par la charité


Disciples du Christ, nous sommes davantage pressés par sa charité, en ce temps de crise économique 
et  sociale.  Les  pauvretés  d’aujourd’hui  sont  peut-être  moins  nouvelles  que  radicales  par  suite  de  la 
détérioration fréquente du tissu familial, l’insuffisance des logements, l’augmentation du chômage, la 
dégradation  du  prix  de  vente  des  produits  agricoles.  Dureté  des  conditions  de  travail,  solitudes, 
addictions,  fragilités  psychiques,  relationnelles  ou  culturelles  accentuent  chez  beaucoup  le  sentiment 
d’exclusion.

 
Communautés chrétiennes, c’est à vous que nous  adressons cette  lettre. Nous connaissons  les 
multiples  générosités  qui  sont  les  vôtres.  Nous  savons  la  compétence  et  la  créativité  des  associations 
caritatives que vous ne cessez de soutenir, surtout en cette période où les aides publiques diminuent. A 
l’approche  de  Noël,  nous  vous  lançons  un  appel  afin  de  vous  encourager  à  ressourcer  tout  effort  de 
solidarité dans le mystère du Fils de Dieu, né de Marie, qui « s’est fait pauvre pour nous enrichir par 
sa pauvreté » (2 Corinthiens 8, 9).

 
Non seulement, « le Verbe s’est fait chair » (Jean 1, 14), mais dans l’Eucharistie, il est le « Pain rompu 
pour la  vie  du  monde ».  Quand  nous  nous  rassemblons,  chaque  dimanche,  pour  célébrer  le  Repas  du 
Seigneur, nous sommes appelés, comme le dit l’apôtre Paul, à « discerner son Corps » (1 Corinthiens 
11,29),  c’est-à-dire  sa  présence  dans  l’Eucharistie  et  sa  présence  dans  tous  ses  membres,  surtout  les 
plus souffrants, ceux qui ont faim, ceux dont la dignité est menacée.



Nous avons une dette envers les pauvres 

 
Toute  communauté  chrétienne  vise  à  exercer  dans  la  mesure  des  dons  de  l’Esprit  le  ministère  de  la 
prière (liturgie), le ministère de la Parole (catéchèse) et le ministère du service des pauvres (diaconie). 
Les  diacres  sont  les  témoins  sacramentels  de  Jésus  lavant  les  pieds  de  ses  Apôtres.  Mais  tous  nous 
sommes  appelés  à  mettre  cette  « diaconie »  au  cœur  de  notre  action :  « Car  c’est  un  exemple  que  je 
vous ai donné... » (Jean 13, 15)

 
Soyons attentifs à ceux qui, parmi nous, ne peuvent plus se joindre au rassemblement dominical parce 
qu’ils sont malades ou malheureux. Et pourquoi ne pas préparer ou prolonger la célébration 
eucharistique par un « ministère de la visite » auprès des isolés ou des voisins dont la pauvreté muette 
a besoin d’un geste fraternel ?

 
Nous aurons alors la surprise, bien souvent, d’être nous-mêmes renouvelés dans notre joie de croire.

  
Nous  lançons  cet  appel  pour  Noël.  Mais  c’est  une  porte  ouverte  sur  l’avenir.  C’est  pourquoi  nous  le 
confions spécialement aux pasteurs, aux équipes pastorales, aux conseils pastoraux et aux organismes 
de solidarité, afin qu’ils le fassent leur et proposent des initiatives concrètes et adaptées, veillant à ce 
que « Noël autrement » soit à l’origine d’un « vivre autrement ».

 
Que  l’Esprit  Saint    nous  rende  tous  inventifs  pour  de « nouveaux  modes  de  vie »  qui  incarnent  notre 
espérance d’une société plus juste et fraternelle.



Lourdes, le 8 Novembre 2009

Les Evêques de France


Annexe 3

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Aider les personnes malades ».
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BILLÈRE

Le jazz, héros de la bonne cause à Billère

 [image: Le_jazz_heros_de_la_bonne_cause_a_Billere_illustration]
Les deux groupes ont offert un boeuf au public enchanté.

dominique delalande

publié le 5 novembre 2013 à 0h00.


L’ARTC (Association pour la Recherche sur les Tumeurs Cérébrales), représentée par Marie-France Gruet, a organisé une soirée caritative à la salle Delacaze à Billère. Il s’agissait de récolter des fonds pour la recherche contre les tumeurs au cerveau et donner un peu d’espoir aux malades et à leurs familles.


Le public a eu la chance d’apprécier de talentueux musiciens : le New dixiland jazz band et 64 Dixie jazz band qui ont offert une Jazz Session New Orleans.


Chaque groupe a son propre style et sa propre approche du jazz. Tous les morceaux joués dans une ambiance chaleureuse et humoristique ont enchanté les spectateurs qui ont très souvent applaudi.


Pour terminer le spectacle les deux groupes réunis ont interprété un When the saints go marching in" remarquable. A noter que ces excellents musiciens sont venus à titre gracieux et ont mérité l’ovation d’un public sous le charme.


Prochain rendez-vous au château de Franqueville à Bizanos le samedi 23 novembre à 20h et le dimanche 24 novembre à 12h30 pour la 4e édition du grand dîner lyrique.


Pour tout renseignement sur le concert et l’association : tel 05 59 13 82 56. Courriel : contact@artcbearn.org ou par courrier : ARTC Pays d’Adour, 46 av du Château d’Este, 64140 Billère.


Annexe 4

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Anniversaire des 150 ans de la Croix Rouge ».

[image: Logo_La_Republique]

PAU

La Croix-Rouge fête ses 150 ans et présente ses missions à Pau

[image: 150-ans-croix-rouge]
Chaque hiver, la maraude est une des activités sociales de la Croix-Rouge Délégation Pau.

archives n.S.

Par m. d., publié le 24 mai 2014 à 8h41. 


Un après-midi festif est proposé place Royale. Ce sera l’occasion pour le grand public de découvrir les actions sociales, toujours en hausse, de la délégation paloise.


"Toutes les actions sociales se développent dans le contexte actuel de précarité ambiante, bien réel quoi qu’on en dise" : Michel Niel, vice-président de la délégation locale de la Croix-Rouge, est clair. Maraude, accueil, épicerie sociale, aide à l’équipement, lutte contre l’illettrisme, actions prison-justice, aide à l’insertion, aide aux personnes âgées, aide aux familles touchées par la maladie d’Alzheimer, sont autant d’actions de cette délégation paloise, qui compte aujourd’hui 270 bénévoles.


"Nous avons mené des actions spécifiques auprès des bénéficiaires et des bénévoles avec une campagne de recrutement importante". Résultat : le soutien scolaire et la lutte contre l’illettrisme sont en hausse. De même pour l’épicerie sociale qui se développe. "Nous avions une hausse régulière des bénéficiaires jusqu’à la fin de l’année 2013. Sur ces deux dernières années, c’était de l’ordre de 12 – 13 %", poursuit Michel Niel. Depuis quelques mois, la Croix-Rouge de Pau enregistre une "chute du nombre de familles, compensée par le nombre de personnes plus élevé dans chaque famille". Précisons que les contrôles, pour bénéficier d’une aide alimentaire sont de plus en plus rigoureux puisque, pour accorder cette aide, "toutes les associations demandent un dossier validé au préalable par un travailleur social".


Troisième exemple : l’aide aux familles touchées par la maladie d’Alzheimer : "Nous avons entre sept et dix patients, accueillis à Idron, par des bénévoles formés spécialement en interne. C’est la première halte répit détente créée dans le département. Nous allons nous efforcer d’en créer d’autres", indique Michel Niel.


Délégation de Pau, 05 59 98 54 50. Ouvert du lundi au vendredi de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h.


==>> Le programme


Samedi 24 mai, place Royale, de 11 h à 19 h 15. Initiations gratuites aux "gestes qui sauvent". Cortège musical. À 11 h, inauguration officielle.


À 11 h 45, départ du premier cortège avec la banda "Ça dépend des jours" ; puis 13 h 30, 15 h et 16 h 30 (avec les percussionnistes "Jim Live Percu" et "Echo 64"), 18 h. À partir de 13 h 30, Cool Notes ; à 14 h 05 La Boîte à musique ; à 14 h 40 démonstration de tango argentin.


À 15 h 15 karaoké ; à 16 h 40 la chanteuse DD Brown ; à 17 h 05 Nathanaël (folk song-rock) ; à 17 h 40 Lo Ceu de Pau ; à 18 h 15 le groupe Goodurisk et à 18 h 50 Sun Door Way. Nombreuses interventions.


Annexe 5

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Défistival : nouveau regard sur le handicap ».
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PAU

Défistival à Pau : cinq dates pour un nouveau regard sur le handicap

[image: La-Rep-le-comedien-handicape]
Le comédien handicapé Serge Van Brakel présentera son one-man-show "Entre nous" vendredi à la salle De Lacaze de Billère.

dr

publié le 17 septembre 2014 à 7h46.


De nombreux rendez-vous à suivre dès ce mercredi et jusqu’au 11 octobre dans le cadre du Défistival palois.


Un nouveau regard sur le handicap. Telle est la devise du Défistival qui a lieu à partir de ce mercredi 17 septembre et jusqu’au 11 octobre à Pau. Portée par Ryadh Sallem, triple champion d’Europe de basket en fauteuil, l’initiative parisienne créée en 2003 se décline à Pau autour de cinq événements thématiques inscrits sous le signe de la rencontre, du partage et de la convivialité.


Ecrivains, professeurs, comédiens… viennent échanger sur l’importance de changer la perception du handicap grâce à une approche aussi ludique que positive.


"Egalité, solidarité et dignité"


Très attachée au devoir de mémoire, la manifestation n’oublie pas de rendre hommage à la commémoration du centenaire de la Première Guerre mondiale, en rappelant aussi bien les faits historiques que le grand développement des progrès médicaux. C’est la raison pour laquelle de nombreuses associations et partenaires palois comme Autisme Bearn et Santé Mentale Pays de l’Adour, créée par Pierre Godard, ont choisi de soutenir l’événement. "Accessible à tous, le Défistival prône les principes d’égalité, de solidarité et de dignité pour que continue l’évolution de la mise en accessibilité dans le département", souligne Virginie Duhamel, présidente de l’association CQFD et coordinatrice du Défistival palois.


Cinq rendez-vous au programme


Mercredi, à 20h15 : projection du film "Les fragments d’Antonin" au cinéma Le Méliès, suivie d’un débat animé par le lieutenant Simon, psychologue militaire, le docteur Le Pape et le Dr Weiss, psychiatre au Centre hospitalier des Pyrénées et responsable de la Cellule d’urgence médico-psychologique (CUMP).


Vendredi 19 septembre, à 18h : one-man-show "Entre nous", du comédien handicapé belge Serge Van Brakel, à la salle De Lacaze à Billère.


Jeudi 2 octobre à 18h : débat littéraire autour du livre "Eloge du voyage à l’usage des autistes et de ceux qui ne le sont pas assez", avec Josef Schovanec au Parvis, Espace culturel Leclerc-Université.


Samedi 4 octobre, de 9h à 17h : colloque aux Terrasses du Palais Beaumont en présence du professeur Bernard Devauchelle, chirurgien du visage au CHU d’Amiens, et Sophie Vouzelaud, 1re dauphine à l’élection de Miss France 2007. Atteinte de surdité, elle est la marraine et l’égérie du Défistival 2014.


Samedi 11 octobre, à 20h : spectacle de danse avec Swing Spirit et la Sangre Nueva au café Red Lion pour rendre hommage aux militaires sur le terrain.


Entrée et animations gratuites. Renseignements et réservations : 06 17 90 16 08 ou contact@defistival.com


Annexe 6

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Des dentistes retraités soignent des démunis ».
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SANTÉ

Pau : trois dentistes à la retraite soignent les plus démunis

[image: Dentiste traitant les dents d'un patient]
Rémi, un Palois de 27 ans, souffre d'une inflammation de la bouche. La dentiste bénévole Maddy Ceglarec lui proposera un suivi sur plusieurs jours.

B. M.

Par Bénédicte Mallet, publié le 10 octobre 2014 à 9h05, modifié à9h09


Trois dentistes palois à la retraite ont choisi de donner de leur temps, et de prêter leur matériel, pour s’occuper de personnes qui n’ont pas accès aux soins.


Jusqu’à présent, les personnes les plus démunies faisaient fi de leurs douleurs dentaires. À Pau, elles peuvent désormais se rendre au Phare, rue de Ségure. Il s’agit d’un cabinet dentaire installé dans la structure gérée par l’Organisme de gestion des foyers Amitié (Ogfa). Ce foyer reçoit la visite d’environ 1 200 personnes en situation de précarité chaque année. Un lieu d’accueil, d’orientation avec douches, café, infirmiers… qui faute de subventions doit désormais rester porte close les après-midi.


Le cabinet dentaire lui, va maintenir son activité gratuitement. Ouvert sur rendez-vous les mardis, mercredis et vendredis, il a déjà permis de soigner 105 personnes dont 78 hommes et 27 femmes avec pas mois de 142 extractions de dents. Pour certains, le manque de soin était tel qu’ils n’avaient plus aucune dent. Équipés d’un dentier, ils ont pu se réinsérer dans la société, se présenter pour postuler à des offres d’emploi…


Ce service imaginé avec Médecin du Monde, Béarn addiction est soutenu par l’Agence régionale de santé et la Caisse primaire d’assurance-maladie. Au quotidien, il est porté par Maddy Ceglarec, Jacques Ginestou et Jean-Paul Capdeville. Trois dentistes palois et gantois bénévoles, qui, à tour de rôle, assurent les soins et rassurent. Car leurs patients ont souvent perdu l’habitude de prendre soin de leur corps. "Soit ils n’ont pas de droits, soit ils n’osent plus les faire valoir car ils ont dû essuyer le refus des cabinets, malgré parfois leur carte de Couverture maladie universelle. Il y a manière et manière d’exercer son métier…", déplore Maddy Ceglarec qui doit faire face à des patients "qui n’écoutent plus leur douleur".


"Des familles, dont des mineurs peuvent également être reçus", précise Eddy Marceddu, responsable du Phare. Avec le responsable de l’Ogfa Jean-Denis Dupont, et leurs équipes de terrain, ils font donc chaque jour en sorte de créer la rencontre avec ce public en souffrance, de donner confiance pour les amener à se faire soigner. "Parfois, c’est une victoire, quand après trois mois de soin, une personne est rétablie et n’a plus qu’à se faire suivre régulièrement", se félicite la dentiste.


Prochaine étape ? "l’idéal serait la création d’un centre de soin général", indiquent les responsables de l’Ogfa. En attendant, la Cpam propose gratuitement et sur rendez-vous des bilans de santé.


Le foyer désormais fermé l’après-midi


Pour des raisons budgétaires, le foyer de la rue de Ségure géré par l’Organisme de gestion des foyers Amitié est aujourd’hui fermé les après-midi. Une situation que dénonce Olivier Dartigolles, conseiller municipal (PCF). Il rappelle dans un courrier envoyé au maire, François Bayrou "l’aggravation de la pauvreté, qui frappe près d’un quart des Palois". Selon lui, l’accueil et l’accompagnement assurés par "Le Phare" des personnes les plus fragiles et vulnérables "doivent être soutenus par notre collectivité". Il demande que soit évoqué lors du prochain conseil municipal le sujet de l’accueil des femmes et des hommes en situation d’exclusion et de très grande pauvreté. "Alors que l’hiver approche, quelles seront vos préconisations et actions pour les protéger ?", interroge-t-il.


Annexe 7

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Des écoliers aident une épicerie sociale ».
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LESCAR

Lescar : 125 kg de denrées pour Coup d’Pouce

[image: La-Rep-ophelie-brault-animatrice]
Ophélie Brault, animatrice à l'école Paul-Fort, et Melvin, élève de CE1, ont contribué à collecter plus de 125 kg de denrées au profit de Coup d'Pouce avec son président Jean Pon.

Laurent Bodet

publié le 21 février 2014 à 0h00.


"Les jeunes ont manifesté de l’intérêt pour ce projet et je suis content que cela ait si bien pris avec les primaires", explique Jean Pon, le président de Coup d’Pouce, l’épicerie sociale, à l’heure de faire le bilan de cette opération de sensibilisation auprès des écoliers.


Le troc pour monnaie d’échanges


Ils ont confectionné des objets lors des activités périscolaires municipales et les ont mis en "vente" dans chaque groupe scolaire, sous forme de troc, contre un produit alimentaire au profit de Coup d’Pouce.


Après le Laoü et Victor Hugo, c’était au tour de Paul Fort de boucler le projet avec cette dernière collecte.


Et au moment de faire les comptes des denrées, Jean Pon avouait "que pour une première fois, je ne m’attendais pas à autant" en constatant plus de 125 kg dont 20 kg de conserves, 25 kg de riz, 35 kg de pâtes et de la semoule, de la farine, du sucre, des céréales et même des produits d’hygiène.


Un beau résultat et un encouragement pour relancer cette démarche l’an prochain avec le soutien de Jean-Claude Tulasne, le responsable de la Maison de l’enfance, des animateurs dans chaque école et bien sûr des enfants.


Annexe 8

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Des élèves aident une épicerie solidaire ».
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LESCAR

Lescar : les élèves font du troc pour aider Coup d’pouce

[image: La-Rep-les-eleves-du-laou]
Les élèves du Laoü ont été les premiers à organiser leur troc vendredi dernier, avec le soutien de Fanny, l'animatrice référente de l'école, et Jean-Claude Tulasne, le responsable de la Maison des jeunes.

laurent bodet

publié le 7 février 2014 à 0h00.


Les écoliers ont réalisé des objets décoratifs avec un thème par école. Le troc est ensuite organisé pour échanger un de ces objets contre des denrées alimentaires.


Jusqu’à présent, c’est plutôt vers les collégiens que les actions de partenariat se développaient pour l’épicerie sociale Coup d’pouce. Mais cette année, avec les nouveaux rythmes scolaires et la mise en place des activités périscolaires municipales après la classe, le jeune public était plus disponible.


La démarche a été validée conjointement par Jean Pon, le président de l’association et Jean-Claude Tulasne, le responsable de la Maison des jeunes. Jean Pon est d’abord passé dans les écoles et a sensibilisé les élèves aux problèmes de pauvreté et pour certains lescariens de la difficulté de s’acheter de quoi se nourrir.


Les enfants ont alors mis à profit les après-midi de cette période scolaire entre les vacances de Noël et celles de février pour réaliser des objets décoratifs avec un thème par école, l’art au Laoü, les Pyrénées à Paul Fort et le récup’art à Victor-Hugo et avec l’aide des animateurs.


Un troc est ensuite organisé avec la possibilité pour les parents d’échanger un objet réalisé contre des denrées alimentaires, denrées alimentaires qui sont ensuite remises à Coup d’pouce. Vendredi dernier, le premier troc a été organisé à l’école du Laoü à partir de 16h30 avec déjà une belle collecte.


Les personnes qui n’ont pas d’enfants scolarisés peuvent aussi venir troquer et participer à cette action.


Les prochains rendez-vous


- Vendredi 7 février à partir de 16h30 à l’école Victor Hugo.


- Vendredi 14 février à partir de 16h30 à l’école Paul Fort.


Annexe 9

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Des Palois qui s'aident les uns les autres ».
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Ces Palois qui se rendent service

[image: La-Rep-les-eleves-du-laou]

À la MJC Berlioz, on peut remplir son panier de légumes à condition de venir entretenir le potager partagé.

Jean-Philippe Gionnet

[image: La-Rep-les-eleves-du-laou]

Delphine Eugénie à l'initiative du troc gratuit, devant le coin aromates de la Pépinière où chacun peut se servir.

Ascencion Torrent

Par Bénédicte Mallet, publié le 16 mai 2014 à 7h15.


A coup de solidarité et bonnes idées, certains échangent services et savoir-faire. Exemple avec les bourses de temps ou les potagers partagés.


Un vide-greniers gratuit ce vendredi à Pau… C’est une initiative originale de la Pépinière baptisée GratiPep (*). Les Palois vont pouvoir se servir gratuitement des objets dont ils ont besoin. Et les accros des grands nettoyages de printemps, peuvent aussi se débarrasser des objets toujours en état. Il s’agit de la seconde édition de cet événement. L’un des exemples des nombreuses possibilités d’échange de dons et services gratuits proposés sur Pau.


"L’an dernier, le GratiPep avait laissé les gens un peu perplexes. Ils n’osaient tout simplement pas se servir", se souvient Delphine Eugénie, animatrice sociale à la Pépinière. Mais au final, la sauce a pris. "La philosophie de cette journée, c’est bien de consommer autrement, de recycler plutôt que de jeter. Chacun pourra donc donner et/ou prendre, au choix, sans troc", résume Delphine Eugénie.


Toutes les générations profitent du SEL


Sur le même système, la Pépinière propose un service de troc de graines tous les vendredis après-midi. Certains habitués font aussi partie de Jardi Pot une association qui dispose d’un petit jardin partagé, presque improbable, au pied des tours d’Aspin. Prochain grand projet d’envergure dans la même veine : la création de l’Accorderie. Un concept d’origine québécoise qui a pour but de recréer du lien social autour d’échanges de services libérés des contraintes monétaires : une heure donnée pour une heure rendue.


Un concept qui n’est pas très loin du SEL (Système d’échange local) qui tient une permanence le mercredi à la MJC Berlioz. "Ici, nous échangeons avec une monnaie virtuelle aussi bien des services que du savoir. Au hit-parade des demandes : des cours d’informatique, du petit bricolage, de gardes d’animaux, du baby-sitting", décrivent deux jeunes inconditionnels. En recherche d’emploi, cette nouvelle génération assure avoir trouvé un moyen de "rester actif" tout en profitant de temps en temps d’une petite coupe de cheveux, de plats faits maison. Tandis que les retraités y apprécient surtout l’échange social. "Plutôt que de rester seule chez moi, je préfère donner un petit coup de main pour garder des enfants", indique "une jeune retraitée avec une trop faible pension". Adhérer au SEL, qui regroupe aujourd’hui une cinquantaine d’adhérents coûte 12 € par an.


Des potagers à partager


Toujours avec la MJC Berlioz, une quinzaine de bénévoles profitent d’un service aussi gratuit que nourrissant. À condition de bien vouloir désherber, semer, arroser… le mercredi matin ou le vendredi soir, ils peuvent se servir des légumes qui poussent dans un petit champ attenant. Carole Boniface et Serge Deloustal encadrent ce potager partagé ouvert à tous les adhérents. "Ma motivation, ce n’est pas de remplir mon panier de légumes mais de travailler en collectif", assure une maman. Bon à savoir aussi, les bricoleurs peuvent profiter d’un atelier bricolage avec le conseil de professionnels, là aussi en adhérent juste à la MJC Berlioz. Soit pour 9 € par an…


(*) Le GratiPep : ce vendredi 16 mai, de 10 h à 14 h, à la Pépinière, av R. Schuman. Renseignements : 05 59 92 72 16.


Annexe 10

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Échanges solidaires ».
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Lescar

Échanges solidaires

Publié le 06/05/2014


Du 13 au 17 mai, sur le principe de la gratuité participative, Emmaüs Lescar propose une nouvelle session d’échanges solidaires autour des plantes qui soignent et qui se mangent. Le matin, débats avec intervenants extérieurs. L’après-midi, participation à l’activité du village à travers une vingtaine d’ateliers. Inscriptions, hébergement, repas gratuits assurés en échange d’une participation bénévole.


Renseignements et inscriptions : echanges.solidaires@emmaus-lescar-pau.org


Annexe 11

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Entreprises solidaires de la Banque alimentaire ».
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JURANÇON

105 entreprises solidaires de la Banque alimentaire
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La Banque alimentaire recevra des produits de 1re nécessité de la part des entreprises solidaires.

Archives PP

Par Philippe Delvallée, publié le 12 février 2014 à 0h00.


Forts de leur solidarité, des entrepreneurs de Béarn et Soule, en plus de leur soutien logistique, vont alimenter la Banque alimentaire en produits laitiers.


Le Mouvement des entreprises pour une solidarité alimentaire (Mesa) vient de franchir un pas. Regroupant 105 entreprises de Béarn et de Soule, le Mesa a décidé, lundi soir lors de son assemblée générale, d’acheter des denrées de 1re nécessité et principalement des produits laitiers au profit de la Banque alimentaire basée à Jurançon, et présidée par Jean-Michel Grémaux.


C’est une nouveauté, comme l’explique Jean-Jacques Lesgourgues, le président du Mesa. "Depuis 1989, le réseau des banques alimentaires a pu bénéficier des surplus ou des fins de séries des entreprises agroalimentaires. Localement, les entreprises de la grande distribution ou sociétés telles que la fromagerie des Chaumes ou la chocolaterie Lindt, pour exemples, ont largement contribué à ce vaste élan de solidarité". Mais en dehors de l’agroalimentaire, les autres entreprises ne participaient à ce mouvement. D’où, en 2010, l’idée de créer le Mesa, de même qu’un fonds de dotation, agréé par la préfecture, permettant de défiscaliser les dons effectués par les entreprises à hauteur de 60 %.


250 000 € reversés à la banque alimentaire


Opération réussie puisque, en 3 ans, le Mesa de Béarn et Soule a reversé 250 000 € à la Banque alimentaire. "Cependant, cette collecte auprès des entrepreneurs avait, jusqu’à présent, un cadre précis. Il s’agissait d’abonder le budget investissement de la Banque alimentaire. Le fonds de dotation reçoit les dons, fait l’investissement et l’offre à la structure caritative" a expliqué le président Lesgourgues. Ainsi la Banque alimentaire a pu bénéficier de camions isothermes, de bacs de transports, de chariots élévateurs ou encore de vitrines de présentation, de réfrigérateurs et de congélateurs, tout ceci afin de respecter les règles sanitaires en vigueur.


Faire face à la baisse de l’aide européenne


Si la collecte nationale auprès de chaque citoyen a augmenté de 3 % en 2013, une autre réalité inquiète tous ceux qui épaulent la Banque alimentaire. "Il s’agit de la baisse de l’aide européenne, même si elle est inchangée pour 2014. Nous recevons de moins en moins de l’Union Européenne car il y a, dans un contexte de crise, de plus en plus de pays demandeurs et donc moins de volumes", note encore le président du Mesa. C’est pour cette raison que le Mouvement des entreprises pour une solidarité alimentaire a décidé de sortir du cadre de sa mission initiale et de pouvoir, outre sa participation au financement de l’investissement de l’association caritative, l’alimenter en certains produits de 1re nécessité. Pris désormais entre son principe de base et l’élan du coeur, le Mesa assume : "Nous avons un devoir de partenaire et il est donc normal de faire évoluer nos orientations", ajoute J.J. Lesgourgues.


Annexe 12

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Faire du sport pour lutter contre la maladie d'Alzheimer ».
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SANTÉ

Lons – Lescar : "Marche, cours, roule" pour France Alzheimer 64 ce dimanche
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Les organisateurs de la manifestation autour des maires de Lons et de Lescar, Nicolas Patriarche et Christian Laine.

LB

publié le 1 octobre 2014 à 7h34.


Les deux villes se mobilisent dimanche en proposant des parcours sportifs et familiaux.


La 5e édition de "Marche, cours, roule", aura lieu ce dimanche 5 octobre et sur le modèle des Parcours du coeur, les deux villes voisines de Lons et Lescar se mobilisent pour une organisation commune. En collaboration avec l’office municipal des sports de Lons et l’hypermarché Géant, les deux services des sports ont préparé des parcours accessibles à tous les sportifs, des familles venues passer un moment de détente aux plus aguerris.


Car cette matinée est avant tout l’occasion de se dépenser pour une bonne cause, puisque la totalité des fonds récoltés sera reversée à l’association France Alzheimer 64. Son président Alain Dyan propose que ces fonds servent à financer des séjours vacances pour des malades et leur famille dans un centre de la côte basque.


Informations et initiations


À côté des épreuves sportives, cyclotourisme, VTT, marche, course à pied, le village départ installé sur le parking de Géant permettra au public de s’informer et de s’initier au badminton, au tennis, au tir à la carabine laser, à la danse country, au basket, au skike (mélange de ski et de bike), aux rollers. Et pour renforcer cette ambiance conviviale et solidaire, un grand échauffement en commun se fera en musique et tout en mouvements au son de la zumba avec Chrystèle. Si le beau temps est de la partie, les organisateurs espèrent atteindre les 600 participants avec une récolte de fonds de plus de 1 200 €.


Pratique :


Inscriptions à partir de 8 h sur le parking de Géant Lons (2 € adulte et 1 € enfant).


Départs : 9 h cyclotourisme (53 km), 9 h 15 VTT (25 km), 9 h 45 pour 9,3 km (marche, course, VTT) et 6,6 km (familles).


9 h 30 échauffement zumba.


Village animations de 9 h à 12 h.


Renseignements au 05 59 62 18 06 ou au 05 59 81 57 38.


Annexe 13

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Insertion des jeunes ».
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Pau : des chantiers pour les jeunes du quartier Saragosse
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Depuis 2008, la communauté d'Agglo a imposé des clauses d'insertion sociale sur ses chantiers.

Archives PP

Par Charline Vatier, publié le 28 juin 2013 à 0h00.


Les entreprises du BTP tendent la main aux jeunes du quartier Saragosse, grâce au rendez-vous initié par la MJC.


La MJC des Fleurs vient d’accueillir des jeunes du quartier Saragosse et des chefs d’entreprise autour d’un rendez-vous pour l’emploi. L’organisation est assurée par l’agence BTP insertion de Pau, nouvelle entreprise de travail temporaire créée par la Fédération du BTP 64. Cette structure propose aux jeunes de moins de 26 ans non qualifiés, une aide et un suivi dans la recherche d’emploi.


L’agence travaille en collaboration avec plus de 150 entreprises dans tous les domaines du bâtiment. Ces chantiers ont la particularité de contenir dans la majorité des cas, des "clauses d’insertion", incitant l’entreprise à embaucher des jeunes non qualifiés et issus de zones urbaines sensibles. "Ces jeunes chômeurs alternent ainsi entre travail et formation" précise Patrick Lacarrère, secrétaire général de la Fédération 64 du BTP.


130 missions en 2012


La structure a permis, l’année passée, à 130 personnes dans le département d’obtenir des contrats. Sur Pau, certains ont participé au chantier de la salle festive du Hameau, de la Cité de la montagne ou de la médiathèque d’Ousse-des-Bois. "La durée moyenne d’un contrat est de 430 heures, soit environ trois mois. Une quarantaine d’entreprises participent au dispositif", indiquent Sarah Soleilhavoup et Fanny Lapart, chargées de mission pour BTP insertion. En 2012, cinq jeunes ont décroché un CDI à l’issue de la mission et une vingtaine d’autres un CDD de 6 mois au plus. "Ce type de mesure marche vraiment, on est passé de la contrainte à la plus-value pour les entreprises", assure le conseiller général. "C’est un excellent outil de recrutement" ajoute le représentant du BTP. BTP insertion envisage d’ailleurs "d’aller au-delà avec la création de BTP intérim pour un suivi supérieur à deux ans."


Pour plus de renseignements contact@btpin.fr


Annexe 14

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « L'épicerie solidaire étudiante ».
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Pau : encore plus de bénéficiaires à l’épicerie solidaire étudiante
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Les bénévoles et responsables de l'épicerie sociale étudiante souhaitent améliorer leur visibilité sur le campus palois.

Francis Larrieu

publié le 2 mai 2014 à 7h59.


Plus d’une centaine d’étudiants ont profité des services de l’épicerie solidaire durant l’année universitaire.


Dernièrement, l’épicerie solidaire étudiante tenait son assemblée générale annuelle. La structure a été créée en 2009 et elle fonctionne depuis 2010. Cette association est aujourd’hui présidée par Halima Mabamba. Cette dernière dresse un bilan d’activité, à quelques semaines de la fin d’année universitaire. " Nous ne sommes pas assez connus par les étudiants. C’est pour cela que nous allons mettre en place de nouveaux projets pour améliorer la communication. L’année 2013 a été marquée par une augmentation des demandes de bénéficiaires, avec plus d’une centaine de cartes distribuées. "


Accès via une assistante sociale


L’épicerie solidaire a pour but de venir en aide aux étudiants qui ne peuvent faire face aux dépenses d’ordre alimentaire. Après un rendez-vous auprès d’une assistante sociale, le futur bénéficiaire se voit remettre une carte qui lui permet de recevoir une aide alimentaire hebdomadaire, contre un euro symbolique. La structure associative reçoit l’aide précieuse de la banque alimentaire, de l’université, du centre régional des oeuvres universitaires et scolaires (Crous), de l’office palois de l’habitat, de la Région, du Département, de la Ville, du centre communal d’action sociale, du Secours populaire ou encore du Crédit agricole.


L’assemblée générale s’est déroulée en présence des bénévoles et aussi de Jean-Michel Grémeaux (président de la Banque alimentaire), Josy Poueyto (1re adjointe en charge des affaires sociales) et Sylvie Dagreou (vice-présidente à la vie sur le campus).


Pour les mois prochains, l’épicerie envisage l’achat d’un véhicule pour le transport des denrées alimentaires, l’aménagement d’une cyberbase pour aider les étudiants dans leurs travaux directement au local de l’association, 10, avenue Federico Garcia Lorca, ou encore l’organisation d’une journée Sport solidaire le 17 mai au stade André Lavie afin de récolter des produits alimentaires.


Renseignements et inscriptions pour la journée Sport solidaire sur www.reseausport64.fr ou au 06 83 48 37 50


Annexe 15

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Le Lions Club aide les jeunes à réaliser des projets humanitaires ».
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Objectif jeunes au Lions Club
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Guy Grienche et Véronique Bordenave entourent Mathilde, Coline et Camille (de gauche à droite). © Crédit photo : Photo M. C.

Par Mireille Caillé

Publié le 06/05/2014


Camille est élève infirmière et a fait son stage de fin d’études dans un orphelinat du Vietnam. Mathilde, jeune éducatrice, est allée au Pérou soutenir activement une association d’accueil aux mamans jeunes adolescentes. Coline, quant à elle, est candidate au concours d’éloquence.


Le Lions Club l’Arribère a choisi de soutenir ces trois projets dans le cadre de ses actions en faveur de la jeunesse. « Nous sommes très heureux d’avoir pu aider ces jeunes femmes qui sont investies dans des champs d’action différents, l’humanitaire et le culturel », commente le responsable, Guy Grienche.


Confronter les expériences


La soirée organisée à cette intention a permis de confronter les expériences. « Le maître mot des cinq semaines à l’orphelinat est le partage, celui des pratiques soignantes, de la complicité avec les enfants de l’orphelinat et du quotidien avec mes partenaires », expliqua Camille.


Quant à Mathilde, partie vers le Pérou, elle retient particulièrement les moments de rencontre avec une autre culture qui encourage à l’humilité. « Une vraie leçon de vie », résumait-elle.


Après l’humanitaire, ce fut au tour de la culture et de l’intervention de Coline. Elle a séduit son auditoire en s’exprimant sur une citation d’André Gide : « Tout ce que tu ne sais pas donner te possède. » Du haut de ses 15 ans, elle s’en est sortie remarquablement. Le Lions Club lui a donné deux entraîneurs de choix, un professeur de lettres pour le fond et l’acteur Gilles Llerena pour la forme.


Une semaine après le succès de sa collecte des chariots du cœur en faveur des familles des villages de la plaine de Nay, la soirée a permis de faire découvrir comment le Lions club l’Arribère apporte son soutien à des actions diverses.


Mireille Caillé


Les moins de 25 ans peuvent contacter guy.grienche@orange.fr, pour tout projet à caractère social ou humanitaire.


Annexe 16

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Les élèves d'un lycée de Jurançon aide le Burkina faso ».
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JURANÇON

Jurançon : les lycéens ont remis le 4×4 en état pour les malades du Burkina
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Les élèves de Campa et leur professeur (derrière) et ceux du collège des Cordeliers à Oloron (accroupis), fiers de leur réalisation.

roland lecoint

publié le 2 juin 2014 à 7h34.


Les élèves ont transformé un véhicule en ambulance. Les collégiens de Lasseube et Oloron ont collecté graines et fournitures.


Novembre 2013. Un 4×4 réformé est offert par ErDF à l’association "Manuels sans frontières". Il est destiné à un centre de formation agricole du Burkina Faso où il servira aussi au transport des malades. Dans le cadre d’Educado Solidaires, engagement d’établissements scolaires du Béarn sur des projets humanitaires, le lycée professionnel Campa de Jurançon est choisi pour la remise en état totale du véhicule : mécanique et carrosserie.


Le véhicule partira en Afrique


Marie-Anne Sénéjoux, proviseur à Campa, obtient de généreux donateurs les pièces mécaniques (entreprise Ad Blanchardet) et la peinture (société Sobedi). Grâce au travail des classes de première et terminale et de leurs professeurs, MM. Torri et Meynard, le vieux 4×4 bleu roi EDF, s’est transformé en une ambulance toute blanche. Il était prêt pour le salon Educado. Les collèges de Lasseube et d’Oloron se sont associés au projet avec des dons de fournitures scolaires et de graines potagères.


Le 27 mai, jour de la remise officielle du véhicule, Vincent Baron, proviseur à Mourenx et président d’Educado Béarn et Soule a félicité le lycée Campa, proviseur, élèves et enseignants, pour cette belle démonstration d’énergie et d’efficacité.


Annexe 17

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Les parcelles solidaires à Pau ».
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BILLÈRE

Parcelles solidaires à Pau : le jus de pomme solidaire de l’agriculture raisonnée
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Au centre, Bernard Chambon, l'un des responsables du Verger Solidaire de Billère.

Patrice Yan

publié le 5 novembre 2013 à 0h00.


300 kg de pommes ont été pressés par les adhérents du Centre d’initiatives pour valoriser l’agriculture et le milieu rural.


Les bénévoles du Centre d’initiatives pour valoriser l’agriculture et le milieu rural (Civam Béarn) ont réalisé la pression à froid des 300 kg de pommes des parcelles solidaires du verger solidaire de Billère. Ils ont ainsi obtenu 40 litres de jus destinés à être mis en bouteilles et distribués aux adhérents.


Plus loin sur Les Parcelles Solidaires, la petite exploitation du Nord de Pa proche du rond-point de l’autoroute, quelques maraîchers amateurs commençaient la récolte des légumes bio de saison prêts à être consommés. À l’issue de la journée, tous repartiraient avec un cageot de légumes bio.


Le Civam Béarn regroupe six associations oeuvrant pour une agriculture raisonnée et locale, en lien direct avec les aspirations toujours plus prégnantes de la population : manger des produits de qualités provenant d’exploitations locales qui respectent l’environnement. Les multiples activités de ce pôle associatif ouvert à tous permettent de renouer des liens avec la terre, de retrouver le plaisir de faire pousser fruits et légumes en bénéficiant de conseils de professionnels.


Un travail solidaire


Au sein du Civam, tout est collectif. Les adhérents de l’association se réunissent régulièrement pour définir les tâches maraîchères à accomplir et réfléchissent ensemble aux meilleurs moyens de faire pousser légumes et plantes aromatiques et de soigner les arbres fruitiers. Le site s’auto-gère déjà en partie grâce à la récupération d’eau de pluie dans des citernes, et les techniciens de l’association planchent sur la possibilité de récupérer et d’utiliser les gaz produits par le compost.


Des terres mises à disposition par la mairie


Sur ce terrain de 2 hectares prêté à l’association, de grandes serres et des cabanons ont été construits afin de permettre à tous de s’essayer aux métiers de l’agriculture dans des conditions satisfaisantes. La mairie de Billère a elle aussi mis à disposition de l’association une parcelle de terrain qui accueille aujourd’hui un verger de 25 arbres ainsi que des framboisiers et des mûriers. "Tous bénéficient de traitements biologiques et la prairie y est maintenue, favorisant ainsi la présence d’insectes pollinisateurs", commente Bernard Chambon, l’un des responsables du Civam.


L’association enseigne à tous les bienfaits d’une agriculture raisonnée en remettant ainsi les notions de partage et de solidarité au centre des préoccupations de chacun.


Renseignements. www.civam-bearn.org courriel : civambiobearn@orange.fr Tél. 05 59 84 20 25.


==>> Une couveuse pour les jeunes agriculteurs


Le Civam Béarn accueille par l’intermédiaire de l’association SAS Graine une couveuse pour les jeunes agriculteurs qui veulent se lancer dans le métier, bénéficiant ainsi de l’expérience et des connaissances agronomiques de professionnels de la filière.


Annexe 18

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Monseigneur Marc Aillet lance le denier de l'Église ».
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Lescar

Religion : Monseigneur Marc Aillet lance le denier de l’Église
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"Donner au Denier, c'est être généreux envers l'Église qui donne à tous" : le message de Monseigneur Marc Aillet, évêque de Bayonne, Lescar et Oloron.

Jean-PH. Gionnet

Par Renée Mourgues, publié le 15 février 2016 à 7h43.


La campagne 2014 du "Denier de l’Église" commence le 16 mars. La précédente campagne de dons avait permis de collecter 2 900 000 €.


"On se heurte à des préjugés tenaces selon lesquels l’Église bénéficierait de subventions d’État ou du Vatican. Or, il n’en est rien. Nous faisons même régulièrement des quêtes pour aider le Vatican dans ses grandes oeuvres en Afrique, Asie et Amérique latine", a averti, jeudi, Mgr Marc Aillet, évêque de Bayonne, Lescar et Oloron, en préambule à sa conférence de presse de lancement du "Denier de l’Église", anciennement Denier du Culte. Démarrage officiel le 16 mars, au début du Carême.


"Nous comptons au contraire sur la générosité de nos fidèles pour que l’Église puisse remplir sa mission d’évangélisation", continue le chef du diocèse. Aussi les campagnes de dons revêtent-elles une importance capitale. Elles permettent d’assurer le traitement des quelque 200 prêtres actifs (chacun d’eux reçoit un millier d’euros mensuels) et le salaire d’une quarantaine de laïcs en mission ecclésiale ou oeuvrant dans les services, rémunérés sur la base des contrats de travail de droit commun, 50 % étant engagés à temps partiel. L’argent sert aussi à la formation des jeunes séminaristes, l’assistance aux prêtres âgés ainsi qu’à l’aide aux familles en difficulté et paroissiens isolés.


Théoriquement, le produit des collectes devrait enfin pouvoir contribuer à l’entretien du patrimoine. Cela reste une vue de l’esprit car "l’Église couvre tout juste les besoins en personnel", précise Philippe Long, économe diocésain.


200 000 documents distribués


Pour sensibiliser ses ouailles, l’Évêché s’en remet, depuis 2010, aux professionnels de la communication. Après l’épisode audacieux et controversé de 2012 (des panneaux publicitaires 4×3 arborant le portrait de Mgr Aillet) la conception et la mise en oeuvre ont renoué avec des formes plus conventionnelles. Réalisée par l’agence "Émergence" de Perpignan, l’édition 2014 cultive la thématique de la "Bonne Nouvelle" à travers l’image d’un laïc de terrain, une sorte de Monsieur tout le monde jeune et plein d’allant en qui beaucoup devraient se reconnaître.


"Les années précédentes, on se contentait de déposer nos documents sur une table au fond des églises. Cette fois, des équipes de bénévoles iront au-devant des catholiques, les habitués et ceux qui viennent de manière ponctuelle, pour leur remettre l’enveloppe prête à l’emploi. On a simplifié la procédure ", avance Olivier Drapé, directeur de la communication. Ainsi, 200 000 documents seront distribués au lieu de 300 000 l’an dernier.


Annexe 19

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Pour l'épanouissement des enfants autistes ».
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Les enfants autistes découvrent le jardinage
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Après un important travail réalisé en classe, les élèves sont passés aux travaux pratiques aux 
côtés des lycéens et de leur maîtresse.

didier rispal

publié le 5 mai 2013


Depuis la rentrée 2009, l'école primaire du Buisson est dotée d'une classe pour 
accueillir des enfants atteints d'autisme (sept places). Ces enfants peuvent 
être ponctuellement ou définitivement intégrés dans les autres classes en 
fonction des possibilités et de leurs progrès.

Dans le cadre de leur projet d'initiation à la communication (PIC), des élèves de
BTS productions animales du LEGTA de Pau-Montardon ont eu l'idée de faire un 
jardin potager avec cette classe un peu particulière.

Ils ont donc contacté Dorothée Richert, en charge de cette classe spécialisée, 
et ils lui ont proposé le projet. Après un travail en amont important, ils ont pu 
enfin se lancer dans l'aventure à la rentrée des vacances de mars.

Ambre, Maxime et François-Xavier sont intervenus quatre fois dans la classe 
spécialisée, pour présenter aux enfants autistes les diverses manières de 
procéder à l'élaboration d'un jardin potager, avant de passer à l'action. Leurs 
interventions ont été brèves, environ 20 minutes à une demi-heure, du fait 
d'une concentration limitée des enfants autistes. Cette excellente initiative a 
donc été avantageuse pour tous, mais surtout pour ces enfants, qui 
globalement se sont pris au jeu et ont apprécié l'apprentissage du jardinage.

Des interventions brèves pour capter l'attention des jeunes autistes


Annexe 20

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Projets pour une asso humanitaire ».
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Artiguelouve

Des projets pour Manuels sans frontières
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L'équipe de Manuels sans frontières est prête pour une nouvelle année.

caroline bonachera

publié le 6 janvier 2014 à 0h00.


L’assemblée générale de Manuels sans frontières s’est tenue à Artiguelouve, en présence d’un invité d’honneur : le représentant burkinabè de l’association.


Sylvain Nonguierma était en effet de passage en France, pour suivre un stage dans une exploitation de poules pondeuses située à Cosledaà. Il est également intervenu auprès de plusieurs établissements scolaires, à l’école de Buzy-Buziet, aux collèges de Lasseube et de Mourenx, pour sensibiliser les jeunes à la solidarité internationale.


Des contacts ont également été pris après plusieurs lycées professionnels engagés dans des projets à vocation humanitaire, dans le cadre du salon Educado. C’est ainsi qu’un 4×4 donné par ErDF est en train d’être adapté par les lycéens de Jurançon. Ce véhicule servira d’ambulance au dispensaire de Komsilga, région centre du Burkina-Faso.


Les statuts de l’association ont été revus. Eline Gosset, Maryse Mège, Nathalie Brocas et Philippe Lescarret constituent le nouveau bureau de l’association.


Annexe 21

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Réveillon solidaire ».
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Lescar

Plus de 120 convives au réveillon solidaire
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On ne naît pas bénévole, on le devient. © Crédit photo : Photo A. L.


Par André Lot

Publié le 04/01/2014


Mardi 31 décembre, au restaurant de l’école Paul-Fort, à Lescar, avait lieu la 5e édition du Réveillon solidaire. Organisée par une commission mixte extra-municipale, cette manifestation a connu un énorme succès puisqu’elle a rassemblé plus de 120 convives.


Les organisateurs avec l’aide d’Emmaüs Lescar assuraient le plat principal, chacun des participants apportant, pour sa part, une entrée ou un dessert. Complété par les dons des différents partenaires, le repas – après l’apéritif offert par la municipalité – était servi par une vingtaine de bénévoles. Ceux-ci issus de diverses associations partenaires se caractérisent par leur humilité et leur volonté d’anonymat. Représentant toutes les générations, ils finissent tous par admettre que venus un jour « donner un coup de main », ils ont fini par participer à fond à l’aventure.


Leur apport à la soirée ne se limite pas à l’organisation et au service, ils sont également appelés à mettre en place un covoiturage pour les personnes les plus éloignées et ils s’engagent à apporter une bouteille de champagne qu’ils offrent à leurs convives.


Implication d’Emmaüs


Leur engagement bénévole permet à la soirée d’être une véritable fête où toutes les générations sont représentées.


« C’est une logistique lourde à mettre en place entre les associations et la municipalité », explique Valérie Revel et « sans la participation spontanée des adhérents, rien ne serait possible. »


L’implication du village Emmaüs Lescar est très importante dans l’organisation de la soirée puisqu’une partie des denrées vient de la ferme, et que la réalisation du repas est supervisée par des compagnons.


Les participants qui représentaient toutes les générations de Lescariens ont pu apprécier l’ambiance de fête apportée par le dévouement de tous ces bénévoles grâce auxquels les mots fraternité et partage sont devenus, l’espace d’une nuit, une réalité concrète.


André Lot


Annexe 22

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Soirée dansante au profit des enfants hospitalisés ».
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Lescar

Lescar : soirée salsa avec le Lions club
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L'an dernier, la soirée salsa avait réuni 550 personnes au profit des enfants malades.

archives laurent bodet

publié le 11 mars 2014 à 0h00.


Rendez-vous samedi 15 mars à partir de 20h30 au complexe Victor-Hugo.


Pour la 4e année consécutive, une soirée salsa est organisée au profit des enfants hospitalisé. Côté intendance, le Lions Club de Lescar s’est entouré de partenaires amis, les Espoirs Lonsois, l’association Sangre Nueva et DJ Pepino pour assurer le confort du public et la qualité des spectacles. Jean-Denis, de l’association Sangre Nueva, a contacté différentes écoles de danse afin de proposer un spectacle à partir de 20h30 et il fera une animation salsa avant la soirée dansante. La partie musique de la soirée sera assurée par DJ Pepino (Pau), DJ Olivier (Bayonne) et DJ Ricoune (Tarbes) qui proposeront de la salsa cubaine, de la bachata et de la kizomba.


Tous les intervenants de la soirée sont bénévoles et le matériel sono est prêté gratuitement par Sono Loc. L’année dernière, 550 personnes avaient assisté à cette soirée à Victor-Hugo et les organisateurs espèrent battre ce record. Tous les bénéfices de la manifestation iront aux associations Arimoc, association régionale des infirmes moteurs cérébraux du Béarn, et Koala, qui vise à favoriser le bien-être des enfants malades en milieu hospitalier.


A noter que cet évènement aura lieu également à Limoges et au Mans, donnant un résonance nationale à la cause des enfants malades.


Pratique Démonstration de danse de 20h30 à 22h. Soirée dansante et initiation à la salsa à partir de 22h15, buvette sur place, entrée 5 €.


Annexe 23

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Un jeune non voyant a pu voter pour les européennes ».
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Pau

Pau : non-voyant, Jérémy a voté aux élections européennes
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Jérémy Prego a dû être guidé physiquement pour introduire l’enveloppe dans l’urne. © Crédit photo : Jean-Jacques sentucq


Par pierre mailharin

Publié le 26/05/2014


Jérémy Prego, non-voyant palois de 26 ans, s’est exprimé pour la première fois. Un parcours semé d’embûches


Il a terrassé l’abstentionniste qui végétait en lui. Pas de quoi en être fier ? Un peu, quand même. Jérémy Prego, Palois de 26 ans, est non-voyant. Dimanche matin, à l’occasion du scrutin européen, il a accompli son devoir civique pour la première fois. « Je n’avais jamais voté de ma vie car je n’en avais jamais eu l’occasion. Je n’avais trouvé personne pour m’accompagner », éclaire-t-il, sans souhaiter s’étendre sur ce dernier point.
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Pour pouvoir lire les inscriptions des bulletins, il faudrait qu’ils soient écrits en braille. © Crédit photo : Jean-Jacques sentucq


Atteint de microphtalmie congénitale, le primo votant béarnais a « totalement » perdu la vue « à l’âge de 13 – 14 ans ». S’il mène aujourd’hui une existence « assez autonome », en réussissant notamment à se rendre en bus de son domicile, quartier Peyroulet, au local de l’association AAINMV (1), situé complexe de la République ou « dans les bons restos » disséminés autour de chez lui, il ne peut voter seul. Pour un non-voyant, le cheminement jusqu’à l’introduction du bulletin dans l’urne s’apparente à un parcours semé d’embûches. « Je n’aurais pas pu venir à pied », conviendra-t-il après le geste.


Parcours et choix des bulletins


Première étape donc, dimanche vers 10 heures : le rapprochement en voiture du bureau de vote, école des Lauriers. Le véhicule garé, à quelque 200 mètres de l’entrée, Jérémy Prego progresse jusqu’à la grille, aiguillé par sa canne et le coude de son auxiliaire, indispensables pour éviter les nids de poules, trottoirs, excroissances de la chaussée et autres véhicules stationnés n’importe comment.


"Je suis content d’avoir fait mon geste citoyen, comme tout le monde. Mais tout seul, c’était matériellement impossible"


Une fois pénétré dans la cour de l’école, le bureau 50 s’offre après plus de 100 mètres d’avancée en zigzag. « Ça non plus, je n’aurais pas pu le faire seul », confie Jérémy Trégot. Mais le plus difficile reste à venir : l’acte de vote en lui-même.


À gauche de la pièce, une vingtaine de bulletins de vote, associés aux différentes listes, se présentent à lui sous une forme rectangulaire strictement identique. Comment repérer le sien ? Jérémy Prego est déboussolé. Logique. Discrètement, afin de préserver l’anonymat, il lui est indiqué l’exemplaire politique qu’il avait préalablement choisi. Et lui en donner deux ou trois autres, pour donner le change. S’il avait voulu faire son choix toutes les listes dans l’isoloir ? Impossible en l’état.
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L’assesseur indique à Jérémy où signer. © Crédit photo : Jean-Jacques sentucq


Passage derrière le rideau. Ses quatre papiers en main, le Palois non-voyant glisse le bulletin privilégié dans l’enveloppe. Non sans avoir demandé confirmation à son accompagnateur : « C’est bien celui-là ? » « Oui oui, c’est bon. »


La question du braille


L’arrivée devant l’urne se fait un peu fébrile. De part et d’autres, le président et les assesseurs du bureau de vote semblant peu habitués à gérer le vote d’un non-voyant. Finalement, Jérémy Prego insère le bulletin. « A voté », même sans y voir. Il lui faut encore apposer sa signature dans les listes d’émargement. L’assesseur lui désigne l’espace, réduit, en lui prenant le doigt. C’est fait.


Premier sondage sortie des urnes : « Ça s’est bien passé, je suis content d’avoir fait mon geste citoyen, comme tout le monde. Mais tout seul, c’était matériellement impossible. Le plus difficile, c’est de choisir son bulletin en toute autonomie ». La solution ? « Que les bulletins soient marqués en braille, il ne faut pas chercher midi à 14 heures ». Avis aux politiques.
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Seul, Jérémy n’aurait pas pu accomplir ce parcours du combattant. © Crédit photo : Jean-Jacques sentucq


(1) L’association d’aide et d’information aux non et malvoyants. En partenariat avec le Rotary club de Pau, elle organise une journée de sensibilisation le 1er juin à la MJC des Fleurs.


Annexe 24

Article de presse relié à la merveille dans l'actu « Un tracteur pour les paysans burkinabés ».
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Lescar

Lescar : un tracteur pour les paysans burkinabé
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Marie-Monique Criado, présidente de l'association Prince Mossi (à gauche), s'est vu remettre un chèque de 4 800 € par Alvaro Romeiro, président de la Caisse locale Pau Gave du Crédit agricole.

L. B.

publié le 6 février 2014 à 0h00.


Quand l’association Prince Mossi, par l’intermédiaire de sa présidente Marie-Monique Criado, a présenté la situation des agriculteurs burkinabé et la nécessité pour eux de s’équiper d’un tracteur, Jacqueline Laberou, la vice-présidente du conseil d’administration du Crédit agricole Pyrénées Gascogne, a "trouvé le projet exceptionnel et la demande de cofinancement pour l’achat du tracteur a été acceptée".


Un tracteur pour neuf villages


Prévenue de la décision finale par Samuel Sanchez, le directeur de l’agence de Lescar, Marie-Monique Criado a fait le nécessaire pour que "ce tracteur soit acheté par le partenaire local de l’association puisque les autres partenaires financiers étaient trouvés".


Ce tracteur, dont l’acquisition est localement considérée comme un vrai événement, va profiter à des centaines de personnes puisque neuf villages de la région de Kaya au Burkina Faso sont impliqués dans son utilisation. Il permettra de produire mieux et en plus grande quantité du niébé, des arachides, du sésame, des aubergines ou encore des tomates. Les acteurs béarnais de cette action se sont retrouvés pour fêter cet achat avec la remise symbolique du chèque de 4 800 € à Prince Mossi, montant de la participation du Crédit agricole à cette action humanitaire et coopérative.


Annexe 25
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Homélie de Benoît XVI à Arezzo, 13 mai 2012

L’attention aux plus faibles, inséparable de la défense de la vie

mai 14, 2012 00:00



Traduction d’Anne Kurian


ROME, lundi 14 mai 2012 (ZENIT.org) – Benoît XVI a exhorté à « témoigner de l’amour de Dieu dans l’attention aux plus faibles », qui est inséparable de « la défense de la vie, de son commencement jusqu’à sa fin naturelle ».


Le pape était en visite pastorale en Toscane, hier, 13 mai 2012. Il a notamment célébré une messe le matin, à Arezzo, en présence de quelque 30.000 personnes.


Dans son homélie, Benoît XVI a invité les catholiques à se faire « concrètement solidaire de celui qui est dans le besoin », en « partageant ses ressources », en « promouvant des styles de vie plus simples », en « luttant contre la culture de l’éphémère, qui a illusionné de nombreuses personnes, provoquant une profonde crise spirituelle ».


Il faut aussi, a ajouté le pape, « éduquer au dépassement des logiques purement matérialistes, qui souvent marquent notre époque, et finissent par brouiller le sens de la solidarité et de la charité. »


Homélie de Benoît XVI:


Chers frères et sœurs,


Ma joie est grande de pouvoir partager avec vous le pain de la Parole de Dieu et de l’Eucharistie. Je vous salue tous cordialement et je vous remercie de votre accueil chaleureux ! Je salue votre pasteur, Mgr Riccardo Fontana, que je remercie pour ses aimables paroles de bienvenue, les autres évêques, les prêtres, les religieux et les religieuses, les représentants des associations et des mouvements ecclésiaux. Je salue respectueusement le maire, Giuseppe Fanfani, que je remercie pour ses salutations, le sénateur Mario Monti, président du Conseil des Ministres, et les autres autorités civiles et militaires. J’adresse un remerciement spécial à ceux qui ont généreusement collaboré à cette visite pastorale.


Aujourd’hui, je suis accueilli par une Eglise ancienne, experte en relations et qui s’est distinguée au cours des siècles par son engagement pour construire la Cité de l’homme à l’image de la Cité de Dieu. Sur la terre de Toscane, la communauté d’Arezzo s’est en effet distinguée de nombreuses fois dans l’histoire pour son sens de la liberté, et sa capacité de dialogue avec les diverses composantes de la société. En venant pour la première fois parmi vous, je souhaite que la ville sache toujours faire fructifier cet héritage précieux.


Au cours des siècles passés, l’Eglise qui est à Arezzo a été enrichie et animée de multiples expressions de la foi chrétienne, parmi lesquelles celle des saints. Je pense en particulier à saint Donat, votre saint Patron, dont le témoignage de vie, qui a séduit le christianisme du moyen âge, est encore actuel. Il fut un évangélisateur intrépide, pour que tous soient libérés de leurs pratiques païennes et retrouvent dans la parole de Dieu la force pour affirmer la dignité de chaque personne et le vrai sens de la liberté. A travers sa prédication, il a ramené à l’unité, grâce à la prière et à l’eucharistie, les peuples pour lesquels il fut évêque. Le calice brisé et recomposé par saint Donat, dont parle saint Grégoire le Grand (cf. Dialogues I, 7, 3), est une image de l’œuvre pacificatrice accomplie par l’Eglise dans la société, pour le bien commun. C’est ce qu’atteste aussi saint Pierre Damien et avec lui la grande tradition Camaldule qui depuis mille ans, depuis le Casentino, offre sa richesse spirituelle à cette église diocésaine et à l’Eglise universelle.


Le bienheureux Grégoire X, pape, repose dans votre cathédrale, comme pour montrer, dans la diversité des époques et des cultures, la continuité du service que l’Eglise du Christ entend rendre au monde. Grégoire X, soutenu par la lumière qui venait de l’Ordre mendiant naissant, et par des théologiens et les saints, dont saint Thomas d’Aquin et saint Bonaventure de Bagnoregio, a affronté les grands problèmes de son temps: la réforme de l’Eglise; la réparation du schisme avec l’Orient chrétien, qu’il a tenté de réaliser avec le Concile de Lyon; l’attention pour la Terre sainte; la paix et la relation entre les peuples: il fut le premier en Occident à avoir un échange d’ambassadeurs avec l’empereur Kublai Khan de Chine.


Chers amis, la première lecture nous a présenté un moment important, où se manifeste vraiment l’universalité du message chrétien et de l’Eglise: saint Pierre, dans la maison de Corneille, baptise les premiers païens. Dans l’Ancien Testament, Dieu avait voulu que la bénédiction du peuple juif ne demeure pas exclusive, mais soit étendue à toutes les nations. Déjà lors de l’appel d’Abraham, il avait dit: «En toi seront bénies toutes les familles de la terre» (Gn 12,3). Et ainsi Pierre, inspiré par le Ciel, a compris que «Dieu ne fait pas de différence entre les hommes, mais, quelle que soit leur race, il accueille les hommes qui l’adorent et font ce qui est juste» (Ac 10,34-35). Le geste accompli par Pierre devient image de l’Eglise ouverte à l’humanité entière. Suivant la grande tradition de votre Eglise et de vos communautés, vous êtes d’authentiques témoins de l’amour de Dieu envers tous!


Mais comment pouvons-nous, avec notre faiblesse, porter cet amour? Dans la seconde lecture, saint Jean nous a dit avec force que la libération du péché et de ses conséquences n’est pas de notre initiative, mais de Dieu. Ce n’est pas nous qui l’avons aimé, mais c’est lui qui nous a aimés et qui a pris sur lui notre péché et l’a lavé par le sang du Christ. Dieu nous a aimés en premier et il veut que nous entrions dans sa communion d’amour, pour collaborer à son œuvre rédemptrice.


Dans le passage de l’Evangile, cet appel du Seigneur a résonné : «C’est moi qui vous ai choisis et établis afin que vous partiez, que vous donniez du fruit, et que votre fruit demeure» (Jn 15,16). C’est une parole adressée de façon particulière aux apôtres, mais, au sens large, elle concerne tous les disciples de Jésus. L’Eglise entière est envoyée dans le monde pour porter l’Evangile et le salut. Mais l’initiative est toujours de Dieu, qui appelle aux multiples ministères, pour que chacun participe personnellement au bien commun. Que l’on soit appelé au sacerdoce ministériel, à la vie consacrée, à la vie conjugale, à l’engagement dans le monde, à tous il est demandé de répondre avec générosité au Seigneur, soutenus par sa parole qui nous rassérène: «Ce n’est pas vous qui m’avez choisi, c’est moi qui vous ai choisis» (ibidem).


Chers amis, je connais l’engagement de votre Eglise pour promouvoir la vie chrétienne. Soyez ferment dans la société, soyez des chrétiens présents, audacieux et cohérents. La ville d’Arezzo résume, dans son histoire plurimillénaire, des expressions significatives de culture et de valeurs. Parmi les trésors de votre tradition, il y a la fierté d’une identité chrétienne, témoignée par tant de signes et enracinée dans des dévotions comme celle envers Notre Dame de la Consolation. Cette terre, où sont nées de grandes personnalités de la Renaissance, de Pétrarque à Vasari, a eu une part active dans l’affirmation de cette conception de l’homme qui a influencé l’histoire d’Europe, tirant sa force des valeurs chrétiennes. Récemment encore, le patrimoine idéal de votre cité a été exprimé par quelques-uns de ses enfants les plus illustres, qui ont su élaborer le concept de civitas, dans leur recherche universitaire et dans d’autres institutions, en le définissant en termes d’idéal chrétien parmi les hommes de notre temps. Dans le contexte de l’Eglise en Italie, engagée actuellement sur le thème de l’éducation, nous devons nous demander, surtout dans la région qui est patrie de la Renaissance, quelle vision de l’homme nous sommes en mesure de proposer aux nouvelles générations. La Parole de Dieu que nous avons écoutée est une invitation puissante à vivre l’amour de Dieu envers tous. Parmi ses valeurs distinctives, la culture de cette terre de Toscane vit la solidarité, l’attention aux plus faibles, le respect de la dignité de chacun. L’accueil, qu’encore récemment vous avez su donner à ceux qui sont venus en quête de liberté et de travail, est bien connu. Etre solidaire avec les pauvres c’est reconnaître le projet de Dieu créateur, qui a fait de tous une seule famille.


Bien sûr, votre province est aussi fortement éprouvée par la crise économique. A cause de la complexité des problèmes, il est difficile de trouver des solutions plus rapides et efficaces pour sortir de la situation présente, qui affecte surtout les plus faibles et préoccupe beaucoup les jeunes. Depuis les temps anciens, l’attention aux autres a conduit l’Eglise à se faire concrètement solidaire de celui qui est dans le besoin, en partageant ses ressources, en promouvant des styles de vie plus simples, en luttant contre la culture de l’éphémère, qui a trompé de nombreuses personnes, provoquant une profonde crise spirituelle. Que cette Eglise diocésaine, enrichie par le témoignage lumineux du Poverello d’Assise, continue à être attentive et solidaire de celui qui est dans le besoin, mais sache aussi éduquer au dépassement des logiques purement matérialistes, qui souvent marquent notre époque, et finissent par brouiller le sens de la solidarité et de la charité.


Témoigner de l’amour de Dieu dans l’attention aux plus faibles se conjugue aussi avec la défense de la vie, de son commencement jusqu’à sa fin naturelle. Dans votre région, assurer à tous la dignité, la santé et les droits fondamentaux est considéré à juste titre comme un bien indispensable. La défense de la famille, à travers des lois justes et capables de protéger aussi les plus faibles, constitue toujours un point important pour maintenir un tissu social solide et offrir des perspectives d’espérance pour le futur. De la même façon que les statuts de votre ville ont été, au moyen âge, instruments pour assurer des droits inaliénables à beaucoup, puisse l’engagement pour promouvoir une Cité au visage toujours plus humain être aujourd’hui poursuivi. En ceci, l’Eglise offre sa contribution pour que l’amour de Dieu soit toujours accompagné de celui du prochain.


Chers frères et sœurs, continuez le service de Dieu et de l’homme selon l’enseignement de Jésus, l’exemple lumineux de vos saints et la tradition de votre peuple. Dans cette tâche, que la protection maternelle de Notre Dame de la Consolation, tant aimée et vénérée par vous, vous accompagne et vous soutienne toujours. Amen!


© Libreria Editrice Vaticana
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